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ENVIRONNEMENT

Étalement urbain 
Les maires de Prévost et de Saint-Colomban ont réagi 
suite à la sortie médiatique de la Communauté 
Métropolitaine de Montréal, qui accuse les municipalités 
de la deuxième couronne d’encourager l’étalement urbain. 

                                                            – page 5

PETITES 
ANNONCES Page 10

450 224-1651

POLITIQUE

3

4

SOCIÉTÉ

2820, boul. Curé-Labelle, Prévost
450-224-2000

Nourriture, nichoirs et accessoires
pour vos oiseaux !

Nourriture, nichoirs et accessoires
pour vos oiseaux !

Paul 
GERMAIN 

paulgermainnotaire.com 
450-504-5080

Rencontre avec Marie-Hélène 
Gaudreau 
Marie-Hélène Gaudreau, députée de Laurentides-Labelle, 
nous parle de ses priorités et des nombreuses 
responsabilités qui lui ont été confiées au sein du caucus 
du Bloc québécois.                                       – page 3  

. 
                                                          – page 21  
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Financement du parc du Mont 
Loup-Garou 
Une importante journée de financement sous le thème du 
Fatbike aura lieu le 1er février prochain. On invite tous 
les amoureux de la nature à participer à une campagne de 
socio-financement.                                                                   – page 23 

En 1985, le Comité de la gare, formé par des citoyens, décide de préserver la gare et commence à la restaurer (édition 
juin et juillet 2001, La grande saga de la gare de Prévost – Jean Laurin). L’apport des bénévoles a été significatif dans 
bien d’autres domaines à Prévost, mais la gare est rapidement devenue le symbole de l’implication citoyenne. À la fonda-
tion du Journal et encore aujourd’hui, 20 ans plus tard, les rencontres pour la production de celui-ci se tiennent à la 
gare.

Souvenirs

Vers la fin des années 1940, des hommes vigoureux maniaient la pelle pour déneiger la 
surface de triage de la gare de Prévost. En équipe, ils remontaient la neige jusqu’à 20 pieds 
de haut. – Photo publiée dans l’édition du Journal de Prévost de janvier 2001, page 14

En 1980, le Canadien Pacifique prend la décision de cesser le 
service ferroviaire vers Mont-Laurier; le train ne reviendra plus 
à la gare de Prévost et le bâtiment sera laissé à l’abandon. 

Construite en 1898, la gare de Shawbridge (Prévost) en 1907

La gare de Shawbridge (Prévost) en 1960

Dans l’onglet [Archives 
papier] vous trouverez toutes 
les éditions depuis 2000 
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APPEL DE PROJETS 

 FONDS  CULTURE ET PATRIMOINE 2020

INFORMATIONS :  lespaysdenhaut.com/fonds-et-programmes  ou par courriel :  plaplante@mrcpdh.org

LA DATE LIMITE DE DÉPÔT : 17 FÉVRIER 2020 AVANT 16 H

Profitez de conseils,
à proximité de chez vous.

Centre de services Prévost
2637, boul. Curé-Labelle
Prévost

450 436-5335



Sur terrain boisé, Propriété spacieuse et 
impeccable, plafond de 9 pieds, 3+1 cac, bureau rez 
de chaussée, 2, sdb, garage double et galerie 3 côtés 
avec belle terrasse. 

459 000 $ - MLS 15759048 

Dans un rond point avec forêt arrière, haute qualité, 
magnifique cuisine, veranda, 2+2cac, 2 sdb+1s-e, 
cuisinette et entrée ext au s-sol, et garage pour 
mecano ou atelier ! 

399 500 $ - MLS 10949455

Près des commodités et parcs, patinoires, 2 cac, 
poêle au bois 

174 900 $ - MLS 25450907

Sur terrain de 43,260pc boisé,  retirée de la route,  
authentique propriété de bois rond, constr . 2013, 
3 cac, plafond cathedrale au salon, poêle au bois, 
grande remise, imoeccable. 

318 500 $ - MLS 17361985

Cachet de campagne avec poutres de bois, située sur 
beau terrain intime de 32,722pc, 2 cac, 2 sdb, foyer 
au bois, abri d'auto, serre de paris. 

229 500 $ - MLS 18590759

Vaste plein pied impeccable et ensoleillé, cour côté 
sud, plafond cathédrale aux pièces communes, 2 
cac, douche céramique, coin repas,, vaste sous-sol. 

339 900 $ MLS 11430175

Manoir de charme, 4,000 pc et 
plus de superficie habitable, 
fenestration et verrière de 
qualité commerciale, hall 
d'entrée sur 2 etages, cuisine de 
rêve, rotonde, balcon au quartier 
des maîtres et plus plus...garage 
double et 2e hall. 

869 000 $  
MLS 9976234

Plus que quelques terrains disponibles, accès aux 
sentiers pédestres et ski de fonds, accès à 
l'autoroute à 4 min, environnement de nature et 
plein air ! 

89 900$ plus taxes

Terrain de 31,072 pc paysagé, piscine creusée, 
verrière 4 saisons cathédrale, gymn au dessus du 
garage, 4 cac, bureau intime, cachet authentique, 
mur de briques.  

459 000 $ - MLS 11523471

Sur grand terrain de 39,356pc  boisé , spacieuse, salle 
familiale au dessus du garage et acces au garage, ideal 
pour bureau ou atelier, foyer,  3 cac, toiture nouvelle 
garantie 50 ans. 

369 000$ - MLS 24648089

Impeccable, cottage tout rénové , foyer , 2+1 cac, 
sous-sol fini, piscine H-T 2019, cour intime , grande 
remise. 

299 900 $ - MLS 16383220

Magnifique vue panoramique sur les montagnes! 
Site unique enchanteur ! Impeccable avec verrière 4 
saisons ouvertes sur les pièces principales, foyer et 
salon dans une rotonde, 3 vastes chambres terrain 
intime de 32,451pc. 

334 500 $ - MLS 13529376

Près de l'Académie et l'école des Hauts Sommets, 
adossée à un boisé, un bijou, mur de pierre, plafonds 
cathédrales dans tous les pièces, dernier étage,très 
grande terrasse. 2 cac, spacieux.  

189 500 $ - MLS 13868993

Design actuel , propriété impeccable 4 cac m^meme 
niveau, fenestration remaruable, plafond caathédrale 
au salon, fouer au bois, poêle au gas, sur  terrain de 
21,730pc. piscine creusée de 42pi, 

489 000 $ - MLS 16842688

Vue panoramique sur la vallée, 
bordée d'un ruisseau, sur rue 
sans issue, domaine champêtre! 
Propriété élégante avec plafond 
cathédrale au salon et au 
quartier des maîtres; 3 cac, 
foyer de pierres, cuisine et coin 
repas dans une rotonde. 

549 000 $  
MLS 17876553

Sur rue sans issue, jumelé  avec plafond cathédrale, 
2 foyers de pierre, design contemporain, grande 
galerie arrière avec beau point de vue, entrée 
extérieur au s-s, 3 cac, 2 sdb. 

215 000$ - MLS 21388704

Au Clos Prévostois - terrain de 39,271pc

St-Colomban  - terrain 43,100pc Ste-Anne des Lacs

Prévost - adossée au parc de Rivière-du-NordSt-Jérôme - Lafontaine

Prévost Domaine des Patriarches

Prévost - Domaine Haut St-Germain Prévost -Domaine des Patriarches

Propriété de prestige- site unique 253,070 pc

Domaine LaurentienPrévost-Domaine des Chansonniers

Domaine du Haut St-Germain

Prévost - Domaine des Vallons

Prévost Domaine des Patriaches

Au Boisé de Prévost - accès au lac Renaud

Prévost - vue sur la rivière
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ROSELINE BARBE 
C O U R T I E R  I M M O B I L I E R   RE/MAX  BONJOUR

Cell.: 450-602-8643 
roseline.barbe@remax-quebec.com
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Le logement et le développement 
économique 
Mme Gaudreau a réservé sa première 
intervention en chambre au loge-
ment et au développement écono-
mique. Elle-même propriétaire de 
logements, elle souligne la présence 
d’une importante problématique 
relevant de la santé mentale, de 
l’éducation populaire et de la salu-
brité. Par ailleurs, au Québec, le 
manque à gagner s’établirait actuel-
lement à quelque 75 000 logements 
sociaux ou abordables. 

Aussi, une personne sur six dans 
Laurentides-Labelle vit sous le seuil 
du faible revenu. Pourtant, ce ne 
seraient pas les emplois qui man-
quent. Le centre du comté, à pré-
pondérance récréotouristique, man-
querait de main-d’œuvre : « On est 
victimes de ce qu’on a mis sur la 
table pendant des années en disant, 
c’est correct d’aller à l’école, mais il 
faut faire ce que tu aimes. C’est 
devenu une coutume », précise 
Mme Gaudreau, mentionnant que 
peu de gens souhaitent occuper le 

poste de femme de chambre. Le 
problème tiendrait donc à un arri-
mage entre les besoins de main-
d’œuvre et les aspirations person-
nelles des travailleurs. « Maintenant, 
même si on donne le double du 
salaire, pour des soins à domicile par 
exemple, les gens ne veulent pas 
faire ça. » Au niveau du développe-
ment social à Saint-Sauveur et aux 
environs, elle souligne « que nous 
avons un décalage en fonction du 
mouvement de la démographie » et 
aussi, qu’à cause des coûts de la vie, 
il est difficile, pour les travailleurs 
faiblement rémunérés, de trouver 
un appartement à proximité qui res-
pecte leurs capacités de payer. Ces 
travailleurs ont également du mal à 
assumer les frais de transport inhé-
rents au fait qu’ils n’habitent pas 
près de leur lieu de travail.  

Des responsabilités importantes 
Mme Gaudreau s’est vue attribuer 
des dossiers importants au Bloc, à 
savoir le vivre-ensemble et la laïcité, 
l’accès à l’information, la protection 
des renseignements personnels et 

l’éthique. Reconnue au sein du parti 
pour être rassembleuse et inclusive, 
elle a été nommée vice-présidente 
du caucus des députés du Bloc qué-
bécois.  

À titre de responsable du vivre-
ensemble, elle réitère d’abord que 
son premier cheval de bataille est 
d’empêcher le gouvernement fédéral 
de contester la Loi sur la laïcité, ou 
loi 21, adoptée par Québec en 
2019. Pour elle, il est important de 
faire valoir les valeurs québécoises 
au Parlement canadien et elle insiste 
que son parti ira jusqu’au bout pour 
que la volonté du Québec de légifé-
rer sur la laïcité soit respectée.  

Mme Gaudreau précise par ailleurs 
que le multiculturalisme canadien, 
hérité de Trudeau père, doit être 
révisé en fonction d’une réelle laïcité 
de l’État. La lecture d’une prière au 
début de chaque séance de la 
Chambre en témoigne et n’a pas sa 
place à son avis. 

Au sujet de l’accès à l’information, 
elle insiste sur l’importance du droit 
du citoyen à être informé et sur la 
grande complexité du travail qui 
consiste à mettre ce droit de l’avant 
tout en protégeant les informations 
personnelles, ainsi que tout ce qui 
ne doit pas être divulgué au public. 
Par ailleurs, d’importants travaux en 
comité auront prochainement lieu 
au sujet de l’identité numérique, un 

domaine où il est urgent d’agir afin 
de protéger tous les Canadiens.  

Les comités n’ayant pas encore 
débuté leurs travaux au moment de 
notre entretien, Mme Gaudreau 
s’était déjà mises au travail afin de 
s’instruire des différents sujets qui y 
seront traités. 

Assurer le respect des compétences 
provinciales et la suffisance des 
transferts fédéraux 
La députée précise qu’elle veillera au 
grain en ce qui concerne les respon-

sabilités provinciales et les transferts 
fédéraux qui, à titre d’exemple, ne 
s’établissent qu’à 3 % pour la santé 
et les services sociaux, alors qu’ils 
devraient être augmentés à 6 %. 
Heureuse d’avoir constaté la grande 
ouverture dont fait preuve le dis-
cours du Trône, elle est confiante 
que d’importantes améliorations 
seront apportées dans la prochaine 
année. 

Marie-Hélène Gaudreau, députée de Laurentides-Labelle 

Les défis qu’elle veut relever
Émilie Corbeil 

Le journal s’est entretenu avec Marie-Hélène Gaudreau, 
députée de Laurentides-Labelle, afin de connaître ses prio-
rités et d’en savoir plus sur les nombreux mandats qui lui 
ont été confiés. Le territoire de Laurentides-Labelle étant 
particulièrement vaste et les problématiques bien 
diverses, le défi est grand, mais Mme Gaudreau se propose 
de le relever avec un enthousiasme particulièrement 
senti. Issue des milieux communautaires et des affaires, la 
députée dit se démarquer par sa grande débrouillardise.

Mme Marie-Hélène Gaudreau, députée de Laurentides-Labelle
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Me Paul Germain 
notaire et conseiller 
juridique 

2559, boul. du Curé-Labelle 
Tél. : 450 504-5080 
Télec. : 450 504-5085 
www.paulgermain.com

«Ce qui, probablement, fausse tout dans la vie c’est qu’on est convaincu qu’on dit la vérité parce qu’on dit ce qu’on pense »  Sacha Guitry

Mission : 
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par un grand nombre de citoyens, de se doter d’un 
journal non partisan, au service de l’information gé-
nérale et communautaire. Socié té sans but lucratif, il 
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Sept éléments usuels d’une 
convention d’occupation précaire  
Comme exposé lors de ma dernière 
chronique, la préoccupation d’une pro-
priété avant la signature du contrat de 
vente chez le notaire est fortement dé-
conseillée. Pour ceux, qui contre vents 
et marées, voudraient quand même 
aller de l’avant, je vous expose dans 
cette chronique les éléments usuels 
d’une convention d’occupation pré-
caire.  

Les éléments usuels d’une conven-
tion de préoccupation  
1. Le vendeur accorde le droit pour le 

promettant-acquéreur d’occuper la 
propriété dans l’attente de la signa-
ture de l’acte de vente chez le no-
taire.  

2. Malgré la possession physique de 
l’immeuble par le promettant-ac-
quéreur, la mutation du droit de pro-
priété aura lieu lors de la signature 
de l’acte de vente chez le notaire.  

3. Bien que dans certaines circons-
tances, la préoccupation puisse être 
à titre gratuit, elle pourrait se faire 
en fonction d’une compensation fi-
nancière.  
En règle générale, celle-ci corres-

pond à ce que l’acquéreur paierait s’il 
était déjà propriétaire. On l’établira 
souvent en considérant le coût des 
taxes foncières (municipales et sco-
laires), une quote-part des assurances, 
les frais de condo le cas échéant, et le 
montant correspondant à un verse-
ment mensuel d’intérêts seulement 
calculés sur la somme que l’acquéreur 
devra verser pour acquitter le solde du 
prix de vente. Le versement de capital 
étant exclu.  
4. L’acheteur sera responsable de tous 

les déboursés qu’il devra engager 
pendant son occupation (ex. : frais 
de branchement de services publics, 
frais de déménagement) et il sera 
responsable des dommages directs et 
indirects (feu, vol) qui pourra subir 
suite à la préoccupation. Pour ce 
faire, l’acheteur renoncera à toutes 
réclamations envers le vendeur pour 
lesdits déboursés et/ou dommages 
directs ou indirects.  

5. Bien que le vendeur devra conserver 
ses assurances habitations sur le bâ-
timent jusqu’à la vente définitive, 
l’acheteur devra assurer l’immeuble 
comme locataire pour le feu, le vol, 
le vandalisme et sa responsabilité ci-
vile pendant la période d’occupation 
précaire.  

6.  Le promettant acquéreur se verra 
interdire de louer ou sous-louer la 
propriété en tout ou en partie ou 
permettre l’occupation à un tiers 
autre que les membres de son unité 
familiale.  

7. Un terme devra être prévu pour ré-
gulariser la situation qui empêche les 
parties de signer chez le notaire et 
ainsi prévoir une date pour la signa-
ture de l’acte de vente. Il faudra aussi 
prévoir le scénario où le titre ou l’ir-
régularité n’est pas corrigé.  
Dans ma prochaine chronique, je 

vous exposerai les clauses qui ne se re-
trouvent pas généralement dans nos 
conventions de préoccupation, mais 
qui protégeront véritablement le ven-
deur et l’acheteur.   

Not’ Journal – Jean-Guy Joubert 

L’Année 2020 de même 
que l’hiver sont définitive-
ment bien installés. Pour 
ceux qui ont pris des réso-
lutions en début d’année, 
il ne reste que 343 jours 
pour les réaliser…  

Dans notre édition de janvier, 
nous touchons les sujets suivants : 

Espace Entrepreneur  
En page 7, un portrait de mon-
sieur  Claude Duchaîne, entrepre-
neur qui sillonne le ciel pour en 
tirer de magnifiques photographies 
et vidéos 

Société 
L’étalement urbain, voici un sujet 
qui fait couler beaucoup d’encre 

par les temps qui courent. Les réac-
tions des maires de Xavier-Antoine 
Lalande, de Saint-Colomban, et 
Paul Germain, de Prévost, face aux 
conclusions d’un rapport de la 
Communauté métropolitaine de 
Montréal (CMM). 

Journal des citoyens 

Le Journal fêtera en novembre pro-
chain ses 20 ans. Nous vous invi-
tons a soutenir notre mission en 
devenant membre et supporteur 
du journal. Notre assemblée géné-
rale se tiendra le jeudi 5 mars pro-
chain 19h à la gare de Prévost. 
Soyez du nombre !   

Bonne lectur e!

maisonentraideprevost@videotron.ca

Tél.: 450-224-2507788, rue Shaw, Prévost

Suivez-nous sur Facebook et 
devenez amis avec nous www.maisonentraideprevost.org

Le Journal des citoyens, dans 
son souci de présenter des arti-
cles dans un français sans faute 
et agréable à lire, cherche des 
correcteurs qui aimeraient par-
tager leurs compétences aux 
profits de nos lecteurs et de la 
réputation de ce journal com-
munautaire. La période de cor-
rection se tient une fois par 
mois, le mardi après-midi pré-

cédent le 3e jeudi de chaque 
mois. En général, la période de 
correction ne dépasse pas trois 
heures. Les intéressés se join-
dront à une petite équipe pilo-
tée par Gleason Théberge, et 
peuvent souscrire à cette 
demande en s’adressant à 
Michel Fortier au 450-602-
2794 ou via son courriel : 
redaction@journaldescitoyens.ca

N
O

U
S 

SO
M

M
ES

 À
 L

A
 R

EC
H

ER
C

H
E

NDLR : Les articles sur les 
profils d’entrepreneurs s’ins-
crivent dans la volonté du 
Journal de présenter ce qui se 
vit dans notre communauté, 
tant les loisirs que les activités 
culturelles, municipales et 
économiques. Les gens d'af-
faires font partie de cette com-
munauté et jouent un rôle 
important dans le développe-
ment économique de notre 
région. Cet Espace entrepre-

neur veut mettre en lumière 
leur esprit d’entreprise, leurs 
objectifs, leur philosophie 
d’affaires, leur implication au 
sein de la communauté. 
Autant de sujets qui vous per-
mettront d'apprendre à 
connaitre le personnage der-
rière la réussite. Une rendez-
vous en page 7. Bonne lec-
ture : affaires@journaldesci-
toyens.caE
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Heures d’ouverture 
Comptoir familial et friperie  
Lundi : 13 h à 15 h 45  
Mardi au vendredi : 9 h à 11 h 45 et 13 h à 
15 h 45  
Samedi matin : 9 h à 11 h 45 

Heures de dépôt pour meubles et acces-
soires (entrepôt) -Du lundi au samedi : 9 h 
à 16 h 
Dimanche - AUCUN DÉPOT.  
Dépôt de vêtements - En tout temps, dans 
les 2 contenants bleus extérieurs à l'arrière 
du bâtiment.

Assemblée générale 
du Journal des citoyens  

Jeudi 5 mars 2020 
à 19 h à la gare de Prévost 
(1272, rue de la Traverse) 

Ordre du jour 
1. Bienvenue, vérification du 

quorum et ouverture de 
l’assemblée 

2. Nomination d’un prési-
dent et secrétaire d’assem-
blée 

3. Lecture et adoption de 
l’ordre du jour 

4. Rapport du président  
5. Acceptation du procès-ver-

bal de la dernière assem-
blée générale (7 mars 
2019);  

6. Présentation des états 
financiers au 31 octobre 
2019 et nomination d’un 
vérificateur 

7. Élection des administra-
teurs 

8. Varia 
9. Levée de l’assemblée

Convocation

Je désire devenir membre du 
Journal des citoyens 

Voici ma contribution de 5$ 
(Les chèques doivent être faits à l’attention des Éditions Prévostoises) 

Nom: ____________________________________________  

Adresse :___________________________________________  

_________________________________________________  

Téléphone : ____________________ 

Courriel : _________________________________________

Devenir membre est tout à fait simple. Vous devez avoir plus de 18 ans, souscrire aux ob-
jectifs du Journal et payer une modique cotisation de 5$ annuellement.  Vous pouvez de-
venir membre via Paypal a www.journaldescitoyens.ca, ou en remplissant le coupon que 
vous ferez parvenir au Journal des citoyens accompagné de votre paiement de 5 $ à l’ordre 
des Éditions prévostoises à C.P. 603, Prévost, J0R 1T0.
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N

Aux amis de la langue

RAPPEL : Prochain demi-prix: samedi 1er février, 
de 9 h à 11 h 45



La CMM et le PMAD 
En 2011, les 82 Municipalités qui 
constituent la Communauté métro-
politaine de Montréal adoptaient, 
ensemble, le PMAD, soit le « Plan 
métropolitain d’aménagement et de 
développement ». Elles se donnaient 
ainsi des obligations contraignantes 
en vue d’organiser l’urbanisation de 
leur territoire et d’en freiner l’étale-
ment.  

Elles doivent planifier des milieux 
de vie denses, organisés autour de 
noyaux de transports collectifs et 
bien desservis par des services de 
proximité. Le PMAD les oblige éga-
lement à protéger les terres agricoles 
et à augmenter les superficies en cul-
ture, en plus de protéger 17 % de 
leur territoire.  

Maisons individuelles et 
dépendance à l’automobile 
L’Observatoire du Grand Montréal 
a, à travers son étude, dénoncé un 
important mouvement d’urbanisa-
tion des municipalités voisines de la 
CMM, qui ne sont pas soumises aux 
contraintes du PMAD. Leurs habi-
tants, fortement dépendants de l’au-
tomobile et demandeurs de maisons 
individuelles, viendraient miner les 
efforts consentis par la CMM afin 
d’endiguer l’étalement. Dans les 
médias, on cite la ville de Saint-

Colomban, où plus de 89 % des 
mises en chantiers résidentielles 
concernent des maisons unifami-
liales.  

Il n’en fallait pas davantage pour 
faire réagir Xavier-Antoine Lalande, 
maire de Saint-Colomban et, à sa 
suite, Paul Germain, maire de 
Prévost. Dans leurs lettres ouvertes, 
tous deux dénoncent le fait que, 
sous couvert de vouloir protéger 
l’environnement, la CMM soit plu-
tôt avide de nouveaux résidents, 
puisqu’elle en perd quelque 7000 
chaque année au profit de la péri-
phérie depuis 2015.  

Paul Germain indique par ailleurs 
qu’il est faux de penser que les ban-
lieues accaparent du territoire agri-
cole pour assurer leur développe-
ment, puisque ce territoire fait déjà 
l’objet de mesures de protection au 
niveau provincial depuis plus de 
40 ans.  

Soumises à l’orientation 10, les 
Municipalités de la MRC Rivière-
du-Nord sont par ailleurs tenues de 
densifier les secteurs desservis par les 
services d’aqueduc et d’égouts à rai-
son de 14 logements à l’hectare et de 
limiter le périmètre urbain jusqu’à 
saturation complète de ce dernier.  

Le maire de Saint-Colomban, de 
son côté, insiste sur le fait que le 

modèle de densification adopté par 
la CMM manque à correspondre 
aux objectifs de qualité de vie de 
maintes jeunes familles qui préfè-
rent les grands terrains boisés qu’of-
frent sa municipalité. Par ailleurs, 
nombre de citoyens de Saint-
Colomban (70 % de la population 
active) travailleraient dans les muni-
cipalités de Mirabel et Saint-
Jérôme. 

Une responsabilité de la CMM ? 
Les maires de Prévost et de Saint-
Colomban s’entendent pour retour-
ner à la CMM son problème de 
manque d’attractivité, et pour 
cause. D’abord, parce que très peu 
d’efforts ont été consentis pour 
endiguer le problème de spéculation 
immobilière sur le territoire. L’accès 
à la propriété, pour de nombreuses 
familles, passe par l’exode. 

On réfère souvent à ce phénomène 
par l’expression « Drive until you 
qualify » ou « Conduis jusqu’à ce que 
tu te qualifies » en traduction libre. 
En août 2019, JLR établissait le prix 
médian des unifamiliales à 
450 000 $ pour Montréal, 348 000 $ 
pour Laval et 240 555 $ pour Saint-
Jérôme. Le prix médian d’un condo 
à Montréal était établi à 328 000 $ 
et à 252 000 $ à Laval.  

Une étude récemment publiée par 
Green resilience, en collaboration 
avec l’Université McGill, mentionne 
que les familles ayant emménagé 
hors de Montréal ont épargné en 
moyenne quelque 650 $ mensuelle-
ment en frais d’hypothèque. Une 
économie nette de 380 $ par mois en 
déduisant l’augmentation des frais 
de transport dus à l’éloignement.  

Certes, les jeunes familles qui doi-
vent s’éloigner de leurs lieux de travail 

pour accéder à la propriété le paient 
de leur temps et viennent engorger les 
réseaux de transport. Mais pour elles, 
il n’y a pas d’autre choix.  

L’étude de Green resilience fait 
d’ailleurs état du fait que, dans la 
région torontoise, 81 % des ache-
teurs de maisons auraient préféré 
vivre dans un quartier où l’accès aux 
transports collectifs et la possibilité 
de transport actif sont meilleurs, 
mais n’en avaient pas les moyens. Il 
est à parier que la population de la 
CMM exprimerait le même désir. 

Plus difficile de loger une famille 
dans la CMM 
Il apparaît qu’il soit de plus en plus 
difficile de loger une famille dans la 
CMM, même en demeurant loca-
taire. Dans la CMM, on parle d’une 
autre crise du logement, surtout 
pour les familles. Le taux d’inoccu-

pation des logements de trois cham-
bres y était de 0,8 % en 2018, soit 
bien en deçà du taux d’équilibre, 
évalué à 3 %. Et malgré une forte 
hausse des mises en chantier, la part 
des logements sociaux et abordables 
est passée de 29 % entre 2004 et 
2015 à seulement 8 % entre 2016 et 
2018.  

Cette faible disponibilité des loge-
ments pousse les prix des loyers et 
des propriétés à la hausse. La Ville 
de Montréal, devant l’urgence, a 
adopté le règlement pour une 
métropole mixte en 2019, établis-
sant des quotas de logements 
sociaux, abordables et familiaux 
pour chaque nouvelle mise en 
chantier.  

Partout dans la CMM, on devra 
trouver des solutions pour attirer et 
conserver les jeunes familles.

Étalement urbain 

La CMM fait réagir les maires de 
Saint-Colomban et de Prévost
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COURTIER IMMOBILIER
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La réalité virtuelle au service de l’immobilier - Maintenant disponible chez-nous

OCCUPATIONAVRIL 2020

Émilie Corbeil 

Une étude de l’Observatoire du Grand Montréal, publiée le 
6 janvier dernier, a suscité de vives réactions alors qu’elle 
sonnait l’alarme au sujet de l’étalement urbain et du 
transport automobile. Massimo Iezzoni, directeur général 
de la Communauté métropolitaine de Montréal (CMM), a 
appelé à exiger des Municipalités qui bordent sa zone les 
mêmes règles d’urbanisation, qui sont prévues par le Plan 
métropolitain d’aménagement et de développement 
(PMAD). Cette sortie médiatique a fait réagir les maires 
de Prévost et de Saint-Colomban.

Paul Germain, maire de PrévostXavier-Antoine Lalande, maire de Saint-
Colomban

Les cours proposés à l’UTA per-
mettent de rester branchés sur notre 
monde en perpétuelle effervescence 
et d’élargir nos connaissances sur 
une foule de sujets passionnants. La 
session qui s’amorce plonge au cœur 
de l’actualité : elle nous fera voyager 
de la Chine à l’Iran, nous sensibili-
sera à la situation des réfugiés, nous 
présentera une période marquante 
de l’art en France et nous révélera les 
secrets de la musique au cinéma. Et 
enfin, nous aurons droit à un tour 
d’horizon lucide et sans faux-fuyants 
sur l’actualité contemporaine. 

- L’histoire de la Chine dans le 
monde et au Canada – le lundi, de 
9 h 30 à midi, du 3 février au 
2 mars, à la gare de Piedmont. 
Cours donné par madame Ping 
Huang. 

- Les réfugiés d’aujourd’hui – le 
mardi, de 13 h 30 à 16 h, du 28 
janvier au 3 mars, au Centre Le 
Rocher de Saint-Jérôme. Cours 
donné par monsieur Simon 
Latendresse. 

- L’art français : des lumières à l’éclat 
des avant-gardes – le mercredi, de 
9 h 30 à midi, du 29 janvier au 26 
février, à la salle municipale de la 

mairie de Val-Morin. Cours 
donné par madame Sylvie Coutu. 

- Iran : une normalisation sujette à 
caution – le mercredi, de 13 h 30 à 
16 h, du 4 mars au 1er avril, à la 
gare de Piedmont. Cours donné 
par monsieur Ismaïl Harakat. 

- Musique et cinéma 3, 2, 1,... 
action ! – le jeudi, de 13 h 30 à 
16 h, du 6 au 27 février, au Centre 
communautaire de Sainte-Anne-
des-Lacs. Cours donné par 
madame Catherine Mathieu. 

- Le monde contemporain du XXIe 
siècle : chaos, rivalité, confronta-
tion – le jeudi, de 13 h 30 à 16 h, 
du 5 au 26 mars, au Centre com-
munautaire de Sainte-Anne-des-
Lacs. Cours donné par monsieur 
Donald Cuccioletta. 

Nous avons la chance d’accueillir 
des professeurs de grande compé-
tence et le nombre d’étudiants aug-
mente de session en session, pour 
notre plus grand bonheur. 
Bienvenue à l’UTA des Laurentides ! 

Pour information et inscription : 
www.usherbrooke.ca/uta/laurentides 

Université du troisième âge 

Un hiver stimulant
Marie-Andrée Clermont 

Il faisait un peu frisquet le 9 janvier dernier, mais un de 
ces soleils lumineux comme il n’y en a que chez nous ren-
dait la journée magique. À la gare de Piedmont, 50 étu-
diants de l’Université du troisième âge participaient à la 
Journée des inscriptions en se renseignant sur la pro-
grammation d’hiver à notre antenne.
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Toujours fidèle, notre conseil était 
présent au complet. Deux interven-
tions de citoyens concernaient le site 
WEB qui fut modifié ces derniers 
mois. Auparavant, on pouvait 
compter sur un système d’archives 
qui était très apprécié, mais qui n’est 
plus accessible. Selon monsieur le 
maire, nous devrions revenir sous 
peu à la formule antérieure. 

Au suivi des dossiers de la MRC, il 
a été question du site d’enfouisse-
ment situé à Sainte-Sophie et qui 
devra être agrandi, un projet tita-
nesque. Pour chaque tonne de 
déchets ensevelis provenant de notre 

MRC, une autre tonne provient de 
l’extérieur (Montréal, Outaouais, 
Lanaudière) et ces régions possèdent 
un droit acquis d’usage. Toujours 
dans le même ordre d’idée, le 
citoyen Yvon Blondin questionne le 
maire sur les raisons d’un sondage 
qu’on peut retrouver sur le site de la 
Ville et qui désire recueillir nos idées 
sur la fréquence de la collecte des 
ordures régulières (une fois aux deux 
semaines, une fois par mois, et 
même la pesée du bac pour facturer 
les usagers au poids) ce citoyen 
demande au conseil de tenir compte 
des familles nombreuses qui ont un 
besoin différent en la matière. 

Monsieur Germain indique que ce 
dossier est prioritaire et qu’il est 
même possible que le contrat qui se 
renouvelle à la fin de l’année soit 
signé en partenariat avec la Ville de 
Saint-Hyppolite. 

Gestion réglementaire 
Le règlement 771 servait à financer 
les travaux environnementaux, les 
frais de laboratoire, le coût de char-
gés de projet et les frais architectu-
raux du futur pôle du savoir au coût 
de 485 000 $. Ce règlement d’em-
prunt qui était financé sur 20 ans, 
devra être ramené sur une période 
de 5 ans; ce qui a été voté. Pour les 
néophytes, le projet Pôle du savoir, 
présenté par le maire il y a une peu 
plus de trois mois, comprendrait en 
autre chose une salle spectacle, une 
bibliothèque et espèrons le la future 
école secondaire 

Gestion des contrats 
Le contrat de tonte de gazon et de 
lignage des terrains de soccer fut 
accordé à la firme Pelouse Santé 
pour la somme de 41 873 $ 
plus taxe. Cette compagnie 
Ètait la seule à se qualifier 
pour cet appel d’offres. 

Pour le nettoyage des 
Ègouts et des puisards, au 
coût de 66 179 $; la compa-
gnie Beauregard a été choisie. 

Gestion des loisirs 
Un protocole de transition a 
été voté pour la gestion de la 
vieille gare, valide du 31 
décembre 2019 au 31 mars 
2020. Monsieur le maire 

nous promet de belles choses, mais 
ne veut pas identifier les groupes 
concernés question de ne pas nuire 
au déroulement des négociations. 

Questions du public 
Monsieur Guy Roy, rue Fred, 
demande au maire de porter une 
attention particulière sur la chaussée 
glacée située entre la rue Mathieu et 
la limite de Saint-Hyppolite, sur le 
chemin du Lac Écho. Sa deuxième 
question touche l’entretien des cases 
postales de son secteur, qui est exé-
crable. – Monsieur Germain répond 
que ceci est du ressort fédéral et qu’il 
devra appeler notre député, mon-
sieur Fortin, mais promet de son 
côté de faire des représentations. 

Monsieur Jean Millette, rue Shaw, 
se dit très sensible à l’utilisation de 
l’eau potable, et trouve incongru 
que les bornes-fontaines soient ali-
mentées avec de l’eau qui est traitée 
pour la consommation. – Le maire 
lui répond que le coût qu’engen-
drait une double canalisation 
dépasse des coûts raisonnables. 

Monsieur Jean-Luc Chartrand et 
sa conjointe, rue Guénette, possè-
dent 14 acres à l’est de la piste cycla-
ble et ont comme voisin à l’ouest, le 
futur marché Métro; selon lui, une 
zone tampon naturelle (verdure) y 
était déjà établie, mais 3 000 charge-
ments de terre plus tard ainsi que la 
coupe de 250 arbres lui créa un 
magnifique point de vue sur le futur 
centre commercial. Vraiment pas 
heureux, il demande au maire de se 
pencher rapidement sur le pro-
blème. 

Questions des conseillers 
Monsieur Pier-Luc Laurin, secteur 
2. Ce conseiller soulève la question 
de l’intensité de l’éclairage au nou-
veau centre CANAC situé sur la 117 
au sud de notre territoire, qui devra 
être revu à la baisse et il termine sur 
les amoncellements de détritus que 
ce centre conserve à l’arrière du bâti-
ment principal, adjacent à la piste 
cyclable.
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Compte rendu de la réunion tenue le 20 janvier à 19 h 30.

Le citoyen Jean-Luc Chartrand a rapporté 
au maire Paul Germain que la zone tam-
pon d’arbres sur le terrain du futur 
Marché Métro a été complètement coupée 
le long du parc linéaire et crée un ouver-
ture jusqu’au boulevard du Curé-labelle, 
ce qu’il déplore.
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Claude Duchaîne, spécialiste de photographies et vidéos aériennes, Air Imex 
Ltée – Photo : Michel Fortier

Claude Duchaîne 

Voler avec 
les sens
Marie-Claude Aspiro 

Bricoleur, inventeur, curieux et passionné sont tous 
des chapeaux qui conviennent très bien à Claude 
Duchaîne, ce pilote d’expérience qui passe le plus 
clair de son temps dans le ciel… comme un oiseau !

En plus d’acheter, de reconstruire (selon les normes aéronautiques en 
vigueur) et d’exporter des appareils partout dans le monde, ce Prévostois 
est avide d’apprentissage. En effet, lorsqu’il était enfant, Claude démon-
tait les objets, comme sa locomotive, juste pour en étudier le fonctionne-
ment. D’ailleurs, sa maison héberge un véritable musée ! Quelques pièces 
ont été transformées en atelier (infrarouge, montage vidéo, etc.) et d’au-
tres exposent des ailes d’avion, rien de moins ! 

L’aviation : plus qu’une passion 

L’amour de l’aviation s’est manifesté très tôt dans l’existence du 
Québécois d’origine, puisque tout jeune déjà, il observait son père qui 
était pilote de chasse durant la Deuxième Guerre mondiale. Ce dernier 
lui a non seulement transmis le goût de voler, mais lui a également servi 
de modèle.  

La vie s’incruste cependant dans ses projets, lui amenant trois enfants 
qu’il se doit d’élever seul. La responsabilité et la sécurité prennent donc le 
premier plan de son quotidien. Mais l’aviation ne disparait pas pour 
autant, elle se transforme plutôt. 

Pédagogue de nature, Claude Duchaîne se tourne vers l’enseignement 
de l’électricité et de l’électrotechnique, métier qui le définit durant 33 ans 
et qu’il enseigne dans plusieurs cégeps. Pendant ces années, Claude assou-
vit sa passion au moyen de l’aviation miniature. Il se contente de cette 
activité, jusqu’à ce que sa famille soit complètement autonome. 

Au début 1990, il prend sa retraite du monde scolaire pour se consacrer 
à son premier amour. Il commence par faire l’épandage de pesticides, qui 
requiert une agilité extrême, car ce type de navigation exige de planer à 
quelques pieds du sol seulement. Cette expérience s’est avérée, par contre, 
être très formatrice : « Je volais tellement bas que j’ai appris à le faire avec 
les sens, à utiliser toutes les ressources à ma disposition, y compris mon 
instinct! » Cette activité lui procurait également de très fortes poussées 
d’adrénaline, puisqu’il était constamment sur le qui-vive.  

L’aviation, c’est beaucoup plus que la première passion de Claude 
Duchaîne. C’est un domaine multidisciplinaire qui l’oblige à demeurer 
alerte… en tout temps. Il se compare d’ailleurs à un homme-orchestre, 
puisqu’il doit toujours exécuter plusieurs actions en même temps : pilo-
ter, planifier, communiquer et photographier. 
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En effet, son métier, c’est une perpétuelle course contre la montre qui demande, entre autres, 
des conditions météorologiques optimales. « Chaque fois que je grimpe à bord d’un appareil 
(qu’il choisit en fonction du mandat), je ne sais jamais à quoi m’attendre. Parce que voler, ce n’est 
jamais pareil. » C’est d’ailleurs le véritable plaisir de Claude Duchaîne, sa récompense. 

C’est ainsi qu’en 1992, il décide d’obtenir sa licence commerciale. « Je voulais aller plus loin et 
varier mes activités », explique l’homme au regard vif. La photo aérienne entre alors dans son 
quotidien. Au départ, il pilote pendant qu’un autre, à bord de son avion, capte des images. Mais 
il se dit très rapidement qu’il est bien capable de faire les deux à la fois! Il a donc créé Airimex, son 
entreprise d’aviation import et export. 

Ses mandats consistent, à ce moment-là, à faire de la cartographie le long des rives ou sur d’em-
placements plus spécifiques, comme une carrière ou un champ. Il produit également beaucoup 
de clichés de bâtiments qui servent à obtenir toutes sortes de données. Ses clients utilisent ses 
images pour vendre ou acheter leurs immeubles. 

Selon Claude Duchaîne, Google Earth les a éduqués à vouloir mieux. « Ils sont conscients 
qu’Internet ne leur offre qu’un simple aperçu. Par exemple, aujourd’hui, on peut faire une 
maquette 3D à partir de photos aériennes. » Grâce à la technologie, les possibilités se créent 
constamment.  

Une spécialisation au service de la Terre 

Au fil du temps, Claude Duchaîne a découvert l’agriculture et tous les services qu’il pouvait lui 
rendre. C’est devenu sa nouvelle passion ! Depuis 2014, il se spécialise en agriculture de préci-
sion. Concrètement, les données qu’il amasse en vol servent à déterminer l’état des champs. « Ça 
permet aux maraîchers de donner les bons soins aux bons moments », mentionne-t-il. « Pour eux, 
ces images sont d’une grande valeur, puisqu’elles permettent de prévoir le stress végétal. Ils peu-
vent ainsi réagir plus vite. »  

Ce type d’activité, en plus d’être plus sécuritaire, fait en sorte qu’il obtient divers genres de pho-
tos et de cartes dans un même vol, ce qui représente incontestablement sa force. C’est donc un 
travail beaucoup plus complexe, ce qui le rend plus intéressant aux yeux du pilote. 

Parallèlement, grâce à ses innovations (qu’il a crées de toutes pièces au fil du temps et de ses 
besoins), il peut accomplir six fois plus d’ouvrage qu’un drone dans un 
même laps de temps. « Mais attention, il ne faut pas négliger la technolo-
gie », nous rassure-t-il. « Car le petit robot exécute des tâches que moi, je ne 
peux pas faire! ». Néanmoins, les aptitudes éprouvées du pilote et son expé-
rience lui permettent aujourd’hui de satisfaire les exigences de nombreux 
clients, dans un temps de réponse très court. « Au fil des ans, j’ai pris l’habi-
tude d’anticiper et de bien analyser les conditions atmosphériques ».  

Somme toute, Claude Duchaîne se considère comblé par la vie. « Elle a été 
si généreuse envers moi que je dois maintenant l’être en retour. C’est pri-
mordial à mes yeux, de me rendre utile à la société. Améliorer le monde pré-
sent, c’est un devoir », termine le pilote avec un sourire de contentement.  

Même si à 72 ans, voler devient moins évident en raison des facteurs 
humains (fatigue, stress, etc.), il se dit très satisfait de ce qu’il a. Aujourd’hui, 
avec 7000 heures de vol à son actif, Claude Duchaîne se contente de planer à 
environ 1000 pieds. Il privilégie ces instants où il monte à bord de son avion 
préféré, qui date de 1947, pour être témoin du paysage changeant, de l’étale-
ment urbain. « Lorsqu’on vole, on remarque plein de choses que plein de 
gens ne voient pas », conclut-il.  

Vue aérienne du Marché aux puces de Prévost  en 2010 – Photo : 
Claude Duchaîne, Air Imax Ltée
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• Physiothérapie et
ostéopathie

• Acupuncture
• Psychologue

• Médecine de dépistage 
(ltss, mts, pap test, contraception)

• Massothérapie

• Laboratoire d'orthèses
et prothèses

• Apnée du sommeil

2943, BOUL. DU CURÉ-LABELLE À PRÉVOST  450-224-2189CLINIQUE MULTI-SOINS DE PREVOST

SAINTE-ANNE-DES-LACS

Le nouveau directeur général de 
la Municipalité, Jean-Philippe 
Gadbois, a fait la présentation d’un 
budget reposant sur une nouvelle 
vision de la gestion des finances de 
la Municipalité.   

De base, les citoyens subiront une 
légère augmentation de taxes de 
1,99 %. Cette majoration se situe 
tout près de l’indice des prix à la 
consommation. En 2019, la taxe 
était de 57,32 ¢ par 100 $ d’évalua-
tion, en 2020, nous la retrouvons à 
58,46 ¢ par 100 $ d’évaluation. 
(Voir tableau « Taux de taxation » et 
tableau « Montant des taxes selon 
l’évaluation de la résidence ».) 

Mise en place d’une nouvelle 
stratégie fiscale  
Toutes les dépenses rattachées au 
Programme triennal d’immobilisa-
tions seront payées, dorénavant, 
selon les quatre modes de finance-
ment suivants : 1. Le fonds de roule-
ment; 2. Le fonds de parc; 3. Les 
règlements d’emprunts, et; 4. Les 
subventions 
1. Le fonds de roulement – Une 

nouvelle taxe a fait son apparition 
sous la rubrique « taxe de fonds de 
roulement » pour laquelle une 

somme de 307 510 $ a été injec-
tée. Conséquemment, la majorité 
des dépenses mineures du 
Program-me triennal des immo-
bilisations sera payée dans ce 
fonds de roulement.  
Selon le directeur général, ce 
fonds pourra être renfloué, soit 
par un surplus accumulé que le 
Conseil décidera d’injecter dans 
le fonds, soit par un montant 
ciblé pour cette taxe (taxe de 
fonds de roulement) lors de la 
préparation du budget de l’année 
subséquente.  

2. Le fonds de parc – La 
Municipalité a l’obligation 
d’améliorer ses parcs et espaces 
verts. L’argent proviendra des 
lotisseurs qui doivent payer « un 
fonds vert » pour le parc. Les 
seules dépenses attribuées à ce 
fonds serviont pour l’améliora-
tion du parc Henri-Piette pour 
une somme d’environ 45 000 $. 

3. Les règlements d’emprunts et 
les subventions – « Ces deux 
fonds sont interreliés », a expliqué 
le directeur général M. Jean-
Philippe Gadbois. « Ce fonds ser-
vira aux dépenses majeures. Si 

nous procédons à un emprunt, 
nous allons, dans la mesure du 
possible, y rattacher une 
demande de subvention. Ici, nous 
travaillons principalement sur du 
long terme. » 

En constatant la disparition de la 
taxe pour l’amélioration des che-
mins, les citoyens ne devront pas se 
réjouir trop rapidement. Ils paie-
ront, d’une autre façon, les dépenses 
reliées aux différents grands chan-
tiers exécutés annuellement durant 
la période estivale.  

C’est ici qu’apparaît le fonds 
d’emprunts et, en concordance, le 
fonds des subventions. Pour notre 
compréhension, on nous a expliqué 
que le montant de 1 500 000 $ pour 
l’amélioration des chemins a été pla-
nifié dans le Programme triennal 
des immobilisations et non plus 
dans le budget.  

Selon le DG, ce montant pourrait 
paraître excessif, mais 800 000 $, 
alloué annuellement pour les tra-
vaux routiers et l’augmentation des 
coûts des matériaux, fait de ce mon-
tant de 1 5000 000 $ une réalité. Le 
réaménagement de l’hôtel de Ville 

au coût de 400 000 $ sera, aussi, 
compris dans la combinaison 
emprunts-subventions. 

L’aménagement d’un station-
nement municipal (250 000 $) 
et l’achat d’une excavatrice 
(110 000 $) seront, quant à eux, les 
deux seules dépenses prévues, en 
2020, dans le mode de financement 
« fonds d’emprunts ». 

Un plan de gestion des actifs  
Passons maintenant au plan de ges-
tion des actifs. Le Conseil a voulu 
investir à long terme dans les bâti-
ments, les véhicules, la machinerie 
et les accessoires utilitaires par le 
biais d’une stratégie d’investisse-
ment planifiée. Une nouvelle orien-
tation : l’autonomie plutôt que la 
sous-traitance. 

Ainsi donc, l’achat d’une excava-
trice en 2020, un camion-balais en 
2021 et un camion-benne en 2022 
permettra à la Municipalité d’inves-
tir en lieu et place de la sous-trai-
tance utilisée faute d’avoir sa propre 
flotte de machinerie. Selon la mai-
resse, l’autonomie ainsi acquise aura 
un résultat direct sur l’amélioration 
des services directs à la population.  

Il en sera de même en acquérant 
des électroménagers comme une 
laveuse et sécheuse industrielles qui 
serviront, principalement, à net-
toyer les uniformes de combat des 
pompiers. Dans les faits, un coût de 
15 000 $ pour 2020, mais une éco-
nomie annuelle de 12 000 $ qui, 
étalée sur 10 ans, se conclura en une 
récupération de temps et d’argent.  

Développer sa propre expertise 
Pour terminer, l’achat d’un drone au 
coût de 6 000 $ permettra à la 
Municipalité de développer une 
expertise qu’elle rendra disponible 
aux autres Municipalités lors de 
besoins spécifiques. Cet achat com-
pensera les dépenses reliées à l’en-
traide entre les Municipalités pour 
la sécurité civile. Ainsi donc, des 
revenus substantiels seront directe-
ment rattachés à cette dépense. 

Les citoyens présents ont semblé 
plus que satisfaits de ce budget 2020 
constatant, tout d’abord, une faible 
augmentation de leurs taxes et cogi-
tant sur cette nouvelle orientation 
de l’administration générale.

Jacinthe Laliberté 

Le 16 décembre 2019 avait lieu, en séance extraordinaire 
du Conseil, la présentation du budget et du Programme 
triennal des immobilisations 2020-2022. Le Conseil y a 
adopté un budget de 6 333 568 $ pour l’année 2020.

450.335.2990
www.den�steprevost.com

Appelez­nous aujourd'hui !Dre Tawni Bailey, BHSc, DDS
Dr Guillaume Côté, DMD
Dr André Garceau, DMD
Den�stes généralistes

Une équipe de
professionnels
attentionnés
et à l'écoute
de vos besoins

2990, boul. Curé­Labelle, Prévost

Budget Sainte-Anne-des-Lacs 

Une nouvelle approche

Évaluation 
des habitations 2020 différence 2019/2020 Augmentation  

250 000,00 $  1 461,56 $      28,56 $ - 20 $ (poubelles) =  8,56 $ de 1,99 %
350 000,00 $  2 046,18 $      39,98 $ - 20 $ (poubelles) = 19,98 $ pour tous les
450 000,00 $  2 630,80 $      51,40 $ - 20 $ (poubelles) = 31,40 $  citoyens
550 000,00 $  3 215,42 $      62,82 $ - 20 $ (poubelles) = 42,82 $

Montant des taxes selon l'évaluation de la résidence

Il faut déduire la tarification des matières résiduelles pour laquelle il y a une baisse de 20 $ / unité d'habitation.



Conforme à l’annonce faite en 
décembre, la première séance ordi-
naire du Conseil de l’année 2020 
s’est tenue au Centre communau-
taire de la municipalité. Les mem-
bres du Conseil ont offert leurs 
vœux de bonne année aux citoyens. 

Suivi des démarches pour le 
chemin Sainte-Anne-des-Lacs 
Selon la mairesse, la Municipalité a 
reçu un accusé de réception prove-
nant du bureau du ministre des 
Transports, M. Bonnardel. Cette 
réponse faisait suite à la lettre 
envoyée en décembre signalant 
l’état lamentable du chemin Sainte-
Anne-des-Lacs. La mairesse s’est 
dite surprise d’avoir reçu une 
réponse aussi rapidement. L’avenir 
serait-il prometteur? Manifeste-
ment, un dossier à suivre. 

Dépôt des derniers états 
financiers de l’an 2019 
Le directeur-général Jean-Philippe 
Gadbois a présenté le dernier état 
financier de l’année 2019. 
D’emblée, il a demandé aux ci-
toyens de recevoir les résultats de sa 
présentation avec prudence, 
puisque plusieurs écritures compta-
bles restent à faire. 

Au niveau des revenus, il y a eu 
atteinte de la cible et plus encore, 
grâce à un dépassement de 87 000 $ 
de la taxe de mutation immobilière. 

Pour permettre une meilleure 
compréhension de la situation, 
M. Dalzell est venu, lors de la 
période de questions, demander des 
précisions au Conseil. Ce citoyen 
voulait connaître le nombre de 
transactions associées au montant 
de cette taxe de bienvenue perçue 
tout au cours de l’année. 

Selon le directeur général, cette 
taxe provenait de la vente approxi-
mative d’une centaine de maisons. 
La mairesse a ajouté que, pour les 
trois dernières années, il y a eu des 
surplus de 100 000 $ par année et 
même plus, en certaines occasions, 
pour cette taxe. 

Au niveau des dépenses, les tra-
vaux publics ont cumulé un déficit 
d’environ 187 000 $ attribué, sans 
surprise, au déneigement de l’hiver 
dernier. 

Le service des Incendies a, aussi, 
présenté un déficit évalué approxi-
mativement à 50 718 $ provenant 
principalement de la facturation de 
services d’entraide qui se définit par 

une expertise détenue par une 
Municipalité et sollicitée par une 
autre lors de situations spéciales. À 
cette forme d’entraide est toujours 
rattachée une facture d’où ce mon-
tant non prévu au budget 2019. 

Forte de cette expérience, la 
Municipalité a prévu de développer, 
elle aussi, en 2020, sa propre exper-
tise. Pour ce faire, elle procèdera à 
l’achat d’un drone d’une valeur de 
6 000 $ et y prévoira une formation 
pour l’obtention d’un permis de 
pilotage, une obligation inhérente à 
l’achat. 

En définitive, une fois les écritures 
comptables effectuées et la récep-
tion des sommes d’argent de la taxe 
de mutation à percevoir de l’ordre 
de 50 000 $, il pourrait y avoir un 
équilibre budgétaire, ou mieux, un 
léger surplus de 25 000 $. 

Une convention collective signée 
Les dirigeants de la Municipalité 
signeront la convention collective 
avec le syndicat des employés avant 
la fin du mois, et ce, pour les cinq 
prochaines années. L’augmentation 
prévue à cette convention sera équi-
valente à l’indice des prix à la 
consommation (IPC). 

Des dons bien appréciés 
Trois organismes communautaires 
en bénéficieront : L’Amicale des 
ainés (500 $), Héritage plein air 

Nord (1 000 $) et l’ABVLacs 
(8 500 $). Le président de ce dernier 
organisme a remercié le Conseil de 
cet appui financiere qui permettra 
de poursuivre le programme des 
analyses d’eau ainsi que les activités 
de sensibilisation auprès des jeunes 
des différents camps de jour de la 
municipalité. 

Il en a profité pour souligner le 
soutien de la Municipalité qui join-
dra à l’envoi du compte de taxes le 
dépliant de l’ABVLACS. Un geste 
d’appui considéré et considérable 
pour cet organisme. 

Premier achat important pour les 
Travaux publics 
Un règlement d’emprunt a été 
adopté autorisant l’acquisition 
d’une excavatrice au montant de 
110 000 $. Cet achat a été prévu 
dans le cadre du Programme trien-
nal d’immobilisations 2020-2022 
dans la catégorie Amélioration des 
infrastructures et services aux 
citoyens. 

M. Boyer, un citoyen, a posé 
quelques questions techniques sur le 
type d’excavatrice ciblé. La mairesse 
lui a expliqué que le Conseil avait 
demandé plusieurs prix, ce qui 
pourrait résulter en un achat à un 
moindre coût. 

Dans le même ordre d’idée, un 
nouveau camion dit « usagé » a été 

acheté pour le service de Sécurité 
civile et des Incendies. Il a été mis 
aux normes et est, d’ores et déjà, 
fonctionnel. 

Période de questions 
Un échange entre M. Boyer, citoyen 
et certains membres du Conseil, a 
eu lieu au sujet d’un barrage de cas-
tors dans le secteur du lac Parent 
près du marais Castors. Selon la 
mairesse, ce barrage a été canalisé en 
2018. Il ne devrait donc plus exister. 
Comme M. Boyer a soutenu ferme-
ment sa version qu’un barrage de 
castor est bel et bien présent et actif, 
le conseiller Lamarche lui a 
confirmé qu’il procèderait lui-
même à une vérification. 

M. Shapiro a questionné le 
Conseil au sujet du dossier du lac 
Ouimet. La mairesse l’a ramené à la 
réponse donnée en décembre : le 
Conseil n’avait pas encore rencontré 
l’ingénieur. Elle espérait pouvoir 
organiser une rencontre avec ce der-
nier en janvier, faire l’analyse de ses 
propositions et présenter aux rési-
dents du lac Ouimet, fin février ou 
début mars, les résultats des propo-
sitions faites par la firme.

Sainte-Anne-des-Lacs, la nature à l'état pur! 

Monique 
Monette Laroche

MOT DE LA MAIRESSE

450 224-2675 www.sadl.qc.ca

Janvier 2020 qui arrive déjà ! Le ma-
gnifique tapis blanc qui recouvre le sol
nous a offert un temps des fêtes digne
de ce nom. De plus, le temps doux
nous a permis de jouer dehors et d’en
profiter pleinement. C’est tellement
agréable cette température !

En décembre dernier, nous avons
présenté notre budget 2020. Vous
serez à même de voir une baisse au
niveau de la tarification pour la ges-
tion des matières résiduelles. Concer-
nant le taux pour les taxes, nous
avons tout fait pour conserver un taux
le plus bas possible, et ce, malgré le
fait que les obligations sont grandis-
santes et que nous devons régulière-
ment effectuer des interventions
d’entretien et de réfection sur l’ensem-
ble du territoire. Les changements cli-
matiques jouent un grand rôle dans
l’état de nos routes. Dame nature
n’ayant pas le caractère égal, nous de-
vons nous adapter et vivre avec des
infrastructures routières nécessitant
des maintenances régulières.

En ce début d’année, je voudrais
vous rappeler de bien adapter votre
conduite aux conditions hivernales
parfois difficiles. Cela pourrait vous
éviter bien des soucis.

Pour terminer, j’aimerais prendre le
temps de remercier notre personnel
municipal pour leur excellent travail
ainsi que notre nouveau directeur gé-
néral qui a un degré d’adaptation im-
pressionnant.

Bonne et heureuse année 2020
remplie de santé et de petits bonheurs
au quotidien.

SERVICES MUNICIPAUX
SERVICES ENVIRONNEMENT, SÉCURITÉ PUBLIQUE
ET URBANISME
LES JOIES DE L’HIVER SUR LES GLACES DE NOS LACS

SERVICE DES TRAVAUX PUBLICS
INFORMATIONS CONCERNANT LE DÉNEIGEMENT

En cette période hivernale, voici quelques informations concernant le dé-
neigement :

• Les artères principales sont déblayées en premier donc il peut s’écouler
un certain temps avant que tous les chemins soient faits.

• L’abrasif est épandu en fin de tempête afin de ne pas se retrouver di-
rectement dans le fossé.

• Lorsque vous croisez un camion de déneigement, SVP ne pas vous ar-
rêter vis-à-vis d’un poteau électrique ou une boite postale qui se trouve
dans la voie opposée, le camion de déneigement ne pourra pas se tasser
pour vous laisser la place.

SERVICE DES LOISIRS, CULTURE ET VIE COMMUNAUTAIRE
Information: 450 224-2675, poste 262 - Inscription: www.sadl.qc.ca

COMITÉ FÊTE NATIONALE

La fête nationale 2019 arrive à grand pas et nous sommes à la recherche
de gens désirant s’impliquer activement dans l’organisation de cette der-
nière. Info : 450 224-2675 poste 225
HORAIRE DES PATINOIRES-PARC HENRI-PIETTE

Les patinoires sont ouvertes de 9 h à 22 h, et ce, à tous les jours. 
Différentes plages horaires sont réservées aux activités. Veuillez vous ré-
férer au panneau à l’entrée de la patinoire.
FÊTE DES BOULES DE NEIGES AU PARC HENRI-PIETTE

Surveillez la programmation bientôt dans vos boîtes aux lettres !
Le samedi 15 février dès 11 h au Parc Henri-Piette. Une semaine de relâche
remplie d’activités (heure du conte, maquillage, cinéma, dîner communau-
taire, etc.).
NOUVELLE PENTE DE GLISSE AU PARC HENRI-PIETTE

Venez vous amuser en famille à notre pente de glisse en face de la biblio-
thèque. SVP, respectez la règlementation sur place.
Bons plaisirs d’hiver !

Avant de vous aventurer sur un lac, PENSEZ SÉCURITÉ! La qualité de la
glace est tout aussi importante que son épaisseur. Par contre, le premier
critère à considérer reste l’épaisseur de celle-ci :

Épaisseur de la glace considérée sécuritaire
• 15 cm pour la marche ou le patinage individuel ;
• 20 cm pour le patinage en groupe ou les jeux.    
De nombreux facteurs peuvent avoir une incidence sur l’épaisseur de la
glace, y compris le type d’étendue d’eau, l’endroit, la période de l’année et
d’autres facteurs environnementaux tels que :
• La profondeur de l’eau et la dimension de l’étendue d’eau ;
• Les courants et autres mouvements de l’eau tels les décharges et en-

trées des lacs ;
• Les fluctuations dans les niveaux d’eau ;
• Les billots, les roches et les quais qui absorbent la chaleur du soleil ;
• Les changements de température de l’air.

Voici quelques indices visuels qui pourraient vous aider à estimer la
capacité portante de la glace 
• GLACE BLANCHE : indique que l’aire ou la neige se sont insérées ame-

nuisant sa solidité = PAS SÉCURITAIRE;
• GLACE GRISE : indique une présence d’eau = PAS SÉCURITAIRE;
• GLACE NOIRE ou TEINTES DE BLEUES est la plus solide = SÉCURI-

TAIRE si plus de 15 cm d’épaisseur pour la marche ou le patinage in-
dividuel et 20 cm pour le patinage en groupe ou les jeux.

Évitez d’aller sur la glace seul(e) et/ou la nuit.
Enfin, nous désirons vous rappeler qu’il n’existe aucun sentier ou sites dé-
diés à l’utilisation de motoneige ou véhicule tout-terrain sur le territoire de
la Municipalité et que, par conséquent, leur utilisation est prohibée.
Réf. article 54 du règlement SQ-2019

PROFITEZ DES JOIES DE L’HIVER EN TOUTE SÉCURITÉ !
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SAINTE-ANNE-DES-LACS

Jacinthe Laliberté

Séance ordinaire du Conseil municipal tenue le 13 janvier 
2020.



G.P. - Voilà pourquoi, les
Nations-Unies ont décrété que
la première année du troisième
millénaire serait l’année interna-
tionale du bénévolat.
L’ONU a demandé aux gou-

vernements et aux institutions
du monde entier de reconnaître
et de célébrer les contributions
cruciales des bénévoles dans la
société.
L’année internationale des

bénévoles a été lancée le 5
décembre dernier, journée inter-
nationale des bénévoles.
Au Québec, c’est le ministre

André Boisclair, ministre
délégué à la Solidarité sociale,
qui a lancé l’Année interna

tretenir des liens structurels ou
des rapports de complémentari-
té avec les institutions publiques
ou privées des secteurs social et
sanitaire, voire bénéficier de
leur soutien. »
Au Canada, six millions de

bénévoles fournissent un mil-
liard d’heures de travail par
année sous forme de services ce
qui équivaut à 617 000 tra-
vailleurs à temps plein. Cette
contribution bénévole, si elle
était rémunérée aurait une
valeur de 13 milliards de dollars.

À Prévost
De tout temps à Prévost, l’ap-

port des bénévoles a été signifi-

tives, aux membres des Comités
de parents dans les écoles, à feu
Léon Arcand, l’âme du Co-

sonnes qui animent les activités
du Club de l’âge d’or, à ceux et
celles qui ont fondé la Société

tion généreuse a enrichi notre
vie communautaire.

2001 sera l’occasion de

Année internationale des bénévoles :

La qualité de vie à Prévost
passe par l’action bénévole
« La contribution du bénévolat à la création et à
l’amélioration du capital social et économique est
l’un des secrets les mieux gardés du monde actuel…
Le bénévolat demeure largement sous- estimé et sa
qualité de force positive pour le développement
social est globalement ignoré… »
- Sharon Capeling-Alakija, coordonatrice exécutive des
Volontaires des Nations-Unies

L’action bénévole c’est tout geste gratuit qui apporte quelque chose de plus à la communauté. On voit ici des aînés qui
en décembre dernier s’activaient à emballer des cadeaux de Noël pour la fête des enfants de Prévost. Un geste gratuit
qui fut fort apprécié.

Le Journal de Prévost, édition 
spéciale, 10 ans 

[... L’édition d’un journal, comme 
chaque journée vécue, n’est d’ail-
leurs jamais une aventure isolée. 
Elle s’inscrit dans une vaste réalité 
dont elle est une fenêtre, et notre 
Journal s’intéresse depuis son pre-
mier numéro à ce qui nous con-
cerne : sujets locaux, régionaux et 
québécois, enjeux collectifs et 
préoccupations humaines, plaisirs 
et drames : c’est notre histoire qui 
s’image et s’écrit.  

Les nombreux exemples de téna-
cité citoyenne, dont ce numéro spé-
cial fait état, le démontrent : il y a un 
profond désir d’appartenance dans 
les parages. Et si nous avons encore 
beaucoup à faire, il semble que ce 
ne soit pas la volonté citoyenne qui 
manque; ce qui n’est malheureuse-
ment pas le cas de toutes les régions 
du Québec ...] - Gleason Théberge, 5 
novembre 2010 

[... Ces articles, témoignages et 
opinions citoyennes sont le résultat 
du travail et de l’implication d’une 
centaine de collaborateurs de tous 
âges. Ils ont contribué, modeste-

ment et sans prétention, à faire de 
celui-ci un journal qui s’est distingué 
au cours des dix dernières années 
en recevant plusieurs distinctions 
parmi les tabloïds communautaires 
du Québec ...] - Michel Fortier, 5 
novembre 2010

PETITES   ANNONCES

SERVICES

GÉOTHERMIE

Climatisation/Chauffage. Installations
existantes. Vous avez des problèmes ? On
peut vous aider! Nouvelle installation.
Évitez les problèmes, appelez-nous!
Températech 450 224-1715 • 514 316-9977

Besoin d'un coup de main?
J'apprends à votre chien à mar-
cher en laisse, à socialiser, à ne pas
japper ou sauter sur le monde et
bien plus! Facebook:  Alain Pilon

450-224-1651 fergau@journaldescitoyens.ca

Tarot sur rendez-vous – Marianita,
confortable salle d’attente disponible pour
les petits groupes

voyancemarianita@gmail.com
450-224-4032

TARIFS

Réflexologie plantaire -
Anxiété, stress, problème de digestion hor-
monale, douleurs corporelles, etc.

Francine Lanoue, maître reiki.
514-620-8311

INFORMEZ-VOUS  Payable par chèque, argent comptant ou 

À LOUER • À VENDRE • EMPLOYÉS RECHERCHÉS • COURS • SERVICES • AVIS DE DÉCÈS • AVIS • DISSOLUTION • INVENTAIRE

FERNANDE GAUTHIER 

5$ pour les
15 premiers mots

et 30¢ du mot
additionnel

250$ pour cadre
autour du texte

AUSSI
Tarif avec

encadrement :
différentes
grandeurs
disponibles 
RABAIS
DE 10%

sur 6 parutions
et plus

Nous vous offrons un service personnalisé,
dans une ambiance chaleureuse.

Venez nous rencontrer pour une consultation gratuite.

Plus de 28 années

d’expérience à votre service

450 224-0018 •  1422, rue Moreau, Prévost (Domaine des chansonniers)

• Prothèses dentaires amovibles et sur implants : complètes ou partielles
• Réparation d’urgence  •  VISA, Master Card, chèque,

comptant et financement disponible

Parce qu’un souri r e, ça fait plaisi r…

Nouvelle
adresse
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Mal de dos
Mal de cou
Maux de tête
Douleurs dans les bras,
engourdissements
Maux d’oreille
à répétition
Sciatique
Douleurs dans
une jambe

[... De tout temps à Prévost, l’apport des bénévoles a été significatif. Cette année, les bénévoles de la Maison d’accueil de Prévost 
célèbrent le 25e anniversaire de leur organisme. À la gare, les quelque 250 membres et bénévoles du Comité de la gare entre-
prennent le troisième millénaire avec un optimisme renouvelé...] - article de Gilles Pilon, janvier 2001, Journal de Prévost

– Jean Laurin –
Le Ministre d’état à l’Éducation
et à la Jeunesse, Monsieur
François Legault, a annoncé,
lundi matin, le 4 décembre, en
présence de Madame Lucie
Papineau, députée de Prévost,
de Madame Larivée, prési-
dente de la CSRDN des
investissements de l’ordre de
13 300 000 $ pour la construc-
tion d’une école secondaire de
1000 élèves à Lafontaine, dont
987 000 $ pour la confection
immédiate des plans et devis.

Le Ministre a également con-
firmé qu’une somme de
190000$ sera consacrée à l’a-
grandissement prochain d’un
local supplémentaire de 6

classes à l’école à l’Orée-des-
Bois ajouté aux autorisation de
février 2000.

Finalement, Saint-Colomban
aura une nouvelle école pri-
maire de 5080603$. Ce nouvel
édifice scolaire prévoit 18 clas-
ses, 4 classes de maternelle, un
local pour le service de garde,
un gymnase, une biblio-
thèque, des classes spécia-
lisées et des locaux administra-
tifs.

«Nous sommes très déçus, a
déclaré le maire Charbonneau
de Prévost, qui soutient que le
taux de croissance démo-
graphique de Prévost con-
jugué à l’arrivée d’un grand
nombre de nouvelles et jeunes

familles provoquera une con-
gestion dans moins de cinq
ans. »

Le maire a affirmé que le
Comité ad hoc mis sur pied
sous la direction de Monsieur
Louis Doré, poursuivra ses
efforts et ses représentations
pour éviter que Prévost ne
reçoive pas sa juste part des
investissements scolaires ce
qui comprometterait le déve-
loppement de Prévost puisque
les nouvelles familles recher-
chent plus particulièrement la
proximité des établissements
scolaires.

Le Ministre François Legault a tranché

L’école secondaire sera
construite à Lafontaine

Article paru dans l’édition de décembre 2000, alors que M. Legault était ministre de 
l’éducation et député du Parti québecois.

Ce grand magasin-entrepôt
maintient son prix à 74,4¢ pour
respecter le prix plancher imposé
par le gouvernement du Québec
pour protéger les indépendants.

Costco soutient qu’il a transfor-
mé le mode traditionnel d’achat
d’essence puisque le consomma-
teur effectue lui-même toutes les
opérations. Dans un premier
temps, il insère sa carte Costco
pour être autorisé à faire le plein.

Les merveilles
de la technologie
Ensuite, l’ordinateur demande à

l’usager d’insérer à son choix une

carte de crédit ou de débit.
L’appareil effectue un contrôle et
ensuite il demande au client de
composer au clavier le NIP de sa
carte. Finalement, le client sélec-
tionne son grade d’essence et il
effectue lui-même le remplissage
de son réservoir à essence.

Quand l’opération est terminée,
l’ordinateur émet une facture-
reçu qui fournit tous les détails
de la transaction.

Seul un préposé aux renseigne-
ments est nécessaire pour
informer les non-initiés qui, avec
raison, sont dépaysés par ce

nouveau système entièrement
automatisé.

C’est sur le grand volume de
ventes d’essence que Costco ti-
rera son bénéfice non sans avoir
en arrière-pensée la fidélisation
de sa clientèle.

Plus on s’éloigne, plus les
prix montent !

Si le prix de l’essence se main-
tient à 74,4 ¢ à Prévost, il reprend
son escalade au fur et à mesure
qu’on s’éloigne, soit au nord, soit
au sud de l’autoroute 15 ou de la
route 17.

La guerre des « pompes à
essence » s’est remise en marche
mais, cette fois, ce sont les con-
sommateurs qui ont le «gros bout
du bâton »…

Comment le prix de l’essence est-il
descendu à 74,4¢ à Saint-Jérôme?
– Jean Laurin – C’est l’ouverture récente d’un poste
d’essence au Club Costco de Saint-Jérôme qui a fait
chuté à 74,4  ¢ le prix de l’essence ordinaire. Seuls
les détenteurs de la carte Costco peuvent se prévaloir
de cette aubaine.

Retour sur les éditions passées 

Il y a 20 ans !
Michel Fortier – C’est en novembre prochain que le Journal 
des citoyens aura 20 ans. Une initiative commencée en 2000 
par quelques citoyens qui perdure et laisse des traces. Au 
cours des mois qui viendront, nous vous ferons découvrir les 
visages de Prévost, Piedmont et Sainte-Anne-des-Lacs décrits 
par les artisans du Journal il y a presque 20 ans.

Article paru dans l’édition de décembre 2000, nous rappelant l’origine de cette drôle 
de guerre de prix qui annonce la fin du service à la pompe.

Le 10e anniversaire du Journal a été 
marqué par la parution du dernier 
Journal de Prévost et l’annonce du 
premier Journal des citoyens. Les 
témoignages ci-contre proviennent de 
ce moment charnière. 

Les choses changent, mais pas nos 
préoccupations 
Les citoyens de Prévost se sont réap-
propriés leur gare qui est devenu 
l’emblême du communautaire et du 

bénévolat. Le rêve d’une école secon-
daire à Prévost est toujours très vif, 
deux écoles primaires plus tard, et si 
le prix de l’essence nous titille tou-
jours, il se pointe à l’horizon l’usage 
de véhicules qui n’en ont plus 
besoin. 

« Plus ça change, plus c'est pareil », 
dit l’adage populaire, allons voir si 
ces 20 dernières années en feront la 
démonstration ! 

Dans l’onglet [Archives 
papier] vous trouverez toutes 
les éditions depuis 2000 
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Répartition
des dépenses

2 406 295 $

2 276 315 $

3 162 130 $

3 169 485 $

3 516 240 $

3 886 455 $

2 323 840 $

2 443 840 $

365 760 $

435 340 $

400 695 $

401 750 $

100 000 $

92 295 $

2 591 535 $

2 723 525 $

- 129 980 $ (-5,40%)

7 355 $ (0,23 %)

370 215 $ (10,53 %)

110 000 $ (4,73%)

69 580 $ (19,02 %)

1 055 $ (0,26 %)

- 7 705 (-7,71 %)

131 990 (5,09 %)
LOISIRS ET FAMILLE

2 966 015 $

2 986 255 $

17 832 510 $

18 405 260 $

20 240 $ (0,68 %)

AFFECTATION
ET RÈGLEMENT D’EMPRUNT

TOTAL
DES DÉPENSES
572 750 $ (3,21 %) 

Simulation de l’augmentation
de la valeur du rôle pour une maison

Taxation
/100 $ d’évaluation

2019 2020

2019 2020

2019

155 $ 155 $

66 $ 66 $

66 $ 66 $

200$ 200 $

Selon
volume

Selon
volume

2020

Écart

Valeur
de la propriété 274 586 $

0.71 $

1949.56 $

0.7100 $ 0.7400 $

1.2500 $ 1.3500 $

1.4500 $ 1.6000 $

0.7100 $ 0.7800 $

0.7100 $ 0.7400 $

1.4200 $ 1.4800 $

274 586 $

0.74 $

2031.94 $

-

0.03 $

82.38 $

Taxes foncières générales
/100$ d’évaluation

Total
taxes foncières générales

Taux
Résidentiel général

Aqueduc
résidentiel

Égoût
résidentiel - Réseaux d’égoût

Égoût
résidentiel - Traitement des eaux usées

Gestion 
de matières résiduelles- résidentiel

Gestion 
de matières résiduelles- commercial

Commerces

Industries

Immeubles
6 logements et plus

Exploitation
agricole

Terrains vagues
desservis

Taux Comm: St-Sauveur: 1,45 $      Ste-Adèle: 1,46$      St-Jérôme: 2,72$

Tarification

2020Objectifs 2021 2022 Total

Aqueduc / Égoûts
Chaussée (TECQ)

3 000 000 $ 3 000 000 $ 4 000 000 $ 10 000 000 $

Plan quinquennal
de réfection des
chaussées

976 000 $ 891 000 $ 727 000 $ 2 594 000 $

Adoption du programme
des immobilisations 2020, 2021 et 2022

Amélioration
et maintien d’actifs 3 860 000 $ 485 000 $ 385 000 $ 4 730 000 $

Mise aux normes
des infrastructures

6 510 000 $ 465 000 $ 40 000 $ 7 015 000 $

Projets bâtiments
parcs et espaces
verts

0 $ 2 500 000 $ 7 150 000 $ 9 650 000 $

Équipements et
amélioration continue 195 000 $ 290 000 $ 50 000 $ 535 000 $

Sous-total 14 541 000 $

Subventions
projetées 6 157 735 $

Total net 8 383 265 $

7 631 000 $

1 325 235 $

6 305 765 $

12 352 000 $

4 185 235 $

8 166 765 $

34 524 000 $

11 668 205 $

22 855 795 $



Première assemblée de l’année, 
retour de vacances et occasion pour 
le Conseil de souhaiter à tous ses 
meilleurs vœux pour une nouvelle 
année. Rencontre au contenu allégé 
donc, puisque la majorité des 
Comités consultatifs n’ont pas siégé 
en décembre sauf pour l’urbanisme. 
Un point majeur cependant, le 
Conseil a approuvé le règlement 
décrétant l’imposition de toutes les 
taxes et compensations pour l’année 
2020. Aux contribuables : nous 
devrions recevoir notre compte de 
taxes dans les prochains jours. 

Budget 2020 
Le 16 décembre, le Conseil a tenu 
une assemblée extraordinaire pour 
présenter et approuver le budget et 
les projets d’immobilisation pour 
l’année 2020. En bref, parmi les 

points soulignés par la mairesse, 
Mme Rochon : 
• Le budget s’élève à 7 920 000 $, 

une augmentation de 5,25 % par 
rapport à 2019. Le budget de 
2019 était en hausse de 6,5 % par 
rapport à l’année précédente. 

• On estime à 2,13 % l’augmenta-
tion moyenne du taux de taxe 
foncière résidentielle fixée à 
0.0565 $ du 100 $ d’évaluation. 

• Les taxes d’eau et d’égouts rési-
dentielles restent inchangées à 
125 $ pour l’eau et 195 $ pour le 
service d’égouts. 

• Le coût des collectes de matières 
résiduelles augmente de 15 $ (ou 
11,11 %) et passe à 150 $. On 
annonce des augmentations plus 
importantes pour les années à venir. 

• Les projets d’immobilisation 
(aménagement hôtel de ville, équi-

pements, pavage, travaux d’infra-
structure, chalet d’accueil et pati-
noire au parc Gilbert-Aubin, 
conservation et sentiers, etc.) esti-
més à 3 066 795 $ en 2020 com-
paré à 1 787 500 $ en 2019, une 
augmentation de 71,5 %. 

Projet site du Magasin général 
Le Conseil a approuvé une nouvelle 
vocation pour le site de l’ancien 
Magasin général, sis au 92, ch. de la 
Gare, attenant au domaine Le 
Nordais. Le projet approuvé inclut 
la division du site actuel en cinq 
lots. Ainsi le bâtiment existant sera 
converti en édifice à bureaux avec 
une adresse civique ch. de la Gare. 
Les quatre autres lots serviront à la 
construction de quatre maisons 
jumelées (huit logements) sise sur le 
ch. du Nordais. Le projet résidentiel 
et le projet commercial seront sépa-
rés par une zone tampon (clôture de 
1,83 mètre sur une distance de 
5 mètres avec conifères).   

Le Conseil a approuvé des déroga-
tions dites mineures pour la lon-
gueur de la zone tampon ainsi que 
pour la superficie de chacun des lots 
qui sont en dessous des normes du 
règlement en arguant, pour la 

superficie des lots résidentiels, 
qu’elles sont semblables à celles du 
quartier. C’est la première étape du 
projet. Le promoteur devra faire 
approuver le projet de conversion de 
l’édifice existant comme celui de la 
construction des jumelés. 

Fin des entraves – projet Havre 
des Falaises 
Le Conseil a approuvé les derniers 
aspects de ce dossier, soit l’échange 
de zones de territoire entre Prévost 
et Piedmont afin de faciliter l’accès 
et permettre le développement du 
nouveau projet domiciliaire Havre 
des Falaises situé à la frontière des 
deux municipalités. Le Conseil a 
décidé, comme le lui permet la Loi, 
de passer outre le processus de 
consultation qui aurait pu mener 
jusqu’à un référendum. 

Redevance matières résiduelles 
Annuellement, le gouvernement du 
Québec donne aux Municipalités une 
redevance pour l’élimination des 
matières résiduelles en fonction de 
leur performance à réduire le plus 
possible le volume des matières. 
Piedmont a répété, cette année 
encore, une bonne performance et 

recevra une redevance de 12,51$ par 
habitant. Au cours des deux années 
précédentes, on avait eu droit à 
12,37 $/hab. et à 11,47 $/hab. La 
redevance moyenne aux Municipali-
tés en 2019 est de 9,52 $ par habitant. 

En rafale 
Plaisirs sur neige se tiendra le 8 
février de midi à 16 h au parc 
Gilbert-Aubin. La législation pro-
vinciale pour encadrer les locations 
à court terme de types Airbnb n’a 
pas encore été modifiée. La mairesse 
a insisté, c’est encore le règlement 
municipal qui s’applique pour 
restreindre ce type de locations 
sur le territoire de Piedmont. 
Mme Rochon a aussi partagé que le 
règlement du gouvernement du 
Québec pour encadrer les chiens 
entrera en vigueur le 3 mars 2020. 
Enfin, elle a informé les six per-
sonnes présentes qu’en 2019, le 
nombre de transactions pour la 
vente de maisons se chiffre à 260, 
une hausse significative en compa-
raison à la moyenne de 190 pour les 
années précédentes.

Le budget 2020 de Piedmont 
s’élève à 7 920 000 $, une hausse de 
5,25 %, auquel il faut ajouter le pro-
gramme de dépenses en immobilisa-
tion estimé à 3 066 795 $ compara-
tivement à 1 787 500 $ en 2019. Ce 
programme énumère les projets 
(achats de biens ou exécution de tra-
vaux) que le Conseil juge priori-
taires, lui permet d’en évaluer les 
coûts et le calendrier d’exécution. 
C’est un programme triennal. 

Les projets pour 2020 
Le plan inclut, entre autres, l’achat 
d’équipement (264 690 $), les tra-

vaux municipaux (ex. : ponceaux, 
pavages et autres pour une somme 
de 415 500 $), des travaux d’aque-
duc et d’égout pour un total de 954 
105 $.  

Des renouvellements de conduites 
d’aqueduc sont prévus, ch. Trottier 
(220 mètres), Jean-Adam (26 m.), 
du Ruisseau (132 m), des Chênes à 
des Cèdres (175 m) et les coûts 
seront partagés entre une subven-
tion à hauteur de 64,55 %, la diffé-
rence payée par les riverains aux 
projets par le biais d’une taxe secto-
rielle. Le Journal a interrogé le 

Conseil pour savoir s’il y avait un 
changement d’orientation puisque 
le plan triennal montre qu’en 2021, 
on planifie faire payer un projet (ch. 
des Cèdres) estimé à 1 million par 
l’ensemble des contribuables. En 
attente d’une réponse puisque le 
directeur général voulait vérifier le 
détail de ce projet.  

Plusieurs projets de construction 
en 2020 : 250 000 $ sont prévus 
pour l’aménagement de l’hôtel de 
ville. Il faut ajouter une estimation 
de 309 750 $ pour la construction 
d’un chalet d’accueil et le déména-
gement de la patinoire au parc 
Gilbert Aubin. Comme annoncé en 
novembre, le Conseil va de l’avant 
avec l’acquisition de la salle polyva-
lente à la gare pour un coût estimé à 
120 000 $. 

Un nouveau tournant ? Le Conseil 
a approuvé la dépense pour l’achat 
de terrains au coût de 1 009 000 $. 
Cette dépense devrait être payée en 
partie par le fonds vert (180 000 $), 
par une subvention à confirmer 
(59 000 $) et la différence de 
770 000 $ serait, selon le plan, fac-
turée à l’ensemble des contribua-
bles. 

Tendances 
C’est le troisième budget du Conseil 
de la mairesse, Mme Rochon, porté 
au pouvoir en novembre 2017, sans 
opposition. Le budget de 2020 est en 
augmentation de 5,25 % par rapport 
à 2019. La progression des dépenses 
entre le budget 2020 et le premier 
déposé par le Conseil de Mme 
Rochon est de 12,15 % en trois ans. 

Dans sa présentation, Mme 
Rochon a mis en lumière des 
hausses importantes en 2020, soit la 

quote-part à la MRC, 938 932 $ 
(complexe sportif, transport collec-
tif, etc.) une hausse de 9,75 %. Pour 
la Sûreté du Québec (SQ) 
(602 000 $), la hausse est de 4,8 %. 
On explique l’augmentation de 
13,9 % du service incendie 
(400 000 $) par l’ajout des tours de 
garde en caserne par les pompiers. 
Le budget des salaires connaîtra une 
croissance de 4,8 % à 2 722 830 $. 

On note également une hausse du 
budget de transport routier (voirie, 
neige, éclairage, signalisation) de 
10,7 % à 1 685 200 $. Celui de l’ur-
banisme (urbanisme, horticulture) 
montre une hausse de 14 % à 
634 425 $ et de 6,81 % pour le 
Conseil municipal. À la question 
« En planifiant le budget, avez-vous 
fixé un taux limite de l’augmenta-
tion des budgets des différents ser-

vices ? », la mai-
resse a répondu 
que compte tenu 
des projets à 
venir, ce n’était 
pas possible. 

À souligner, 
une augmenta-
tion de 3,5 % du 
budget de l’ad-
ministration qui 

inclut l’enveloppe du Conseil muni-
cipal. En 2019, le Conseil avait 
approuvé une augmentation de son 

enveloppe de 25,5 % dans le but 
d’ajuster la rémunération des élus. 
En 2020, ce budget s’élève à 
255 250 $, une hausse de 6,81 %. 
À la question « Comment expli-
quez-vous cette hausse ? », Mme 
Rochon a répondu avoir prévu 
5 000 $ (+ 2 %) pour un projet 
pilote de démocratie municipale qui 
devrait être présenté aux citoyens au 
printemps. 

Autre caractéristique de ce budget, 
une augmentation significative du 
budget des immobilisations, soit 
une hausse de 1 279 295 $ ou 
71,56 % par rapport au budget des 
immobilisations de 2019. C’est une 
pratique à Piedmont depuis plu-
sieurs années d’utiliser les surplus 
budgétaires pour ses projets d’im-
mobilisation, sans avoir à faire 
d’emprunt. Ce qui a changé depuis 
deux ans, c’est l’intention du 
Conseil de recourir aux règlements 
d’ensemble (taxes à l’ensemble) 
pour défrayer ses projets. En 2020, 
ce sera pour ses acquisitions (salle 
polyvalente et terrains).  

Une augmentation significative du 
plan d’immobilisation en 2020 et 
un recours accru aux règlements 
d’ensemble et aux demandes de sub-
ventions (à obtenir).

Louise Guertin

Assemblée régulière du du 13 janvier 2020.
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PIEDMONT

Le budget 2020 à Piedmont 

Accélération des dépenses
Louise Guertin 

Le budget annuel d’une Municipalité est un portrait chif-
fré des choix du Conseil des élus pour l’aménagement du 
territoire et de sa manière de dépenser les fonds publics. 
À Piedmont environ 85 % du budget provient des taxes fon-
cières et taxes pour les services (eau, ordures, égout) 
payés par les propriétaires.

L’indice des prix à la consommation (IPC) au Québec s’élevait à 
2 %. Le Québec a annoncé une augmentation de 1,9 % de la rente 
de la RRQ aux aînés.

2480, boul. du Curé-Labelle, Prévost, Québec  J0R 1T0

Progression des budgets à Piedmont 

2020         7 920 000 $        Hausse de 5,25 % vs 2019 
2019         7 525 000 $        Hausse de 6,6 % vs 2018 
2018         7 061 350 $        Hausse de 2,7 % vs 2017 
2017        6 876 000 $ budget du Conseil précédent

Programme des travaux d’immobilisation 
La répartition du mode de financement des travaux 

Mode de financement                     2018             2019             2020 
Fonds d’administration générale     204 500 $       160 000 $        67 990 $ 
Surplus libre réservé                       468 000 $       200 000 $      473 359 $ 
Fonds parcs & terrains de jeux                 000         80 000 $      180 000 $ 
Règlement sectoriel                        476 000 $       607 000 $      377 622 $ 
Règlement d’ensemble                            000       585 000 $    1 166 500 $ 
Fonds de roulement                         50 000 $       110 000 $      250 000 $ 
Subvention                                       10 000 $         20 000 $      551 233 $ 
Subvention institutionnelle              35 000 $                 s.o.                s.o. 
Contribution promoteurs                        000         25 000 $        35 100 $ 
Total                                         1 253 518 $   1 787 500 $   3 066 795 $



La panthère des neiges de 
Sylvain Tesson (2019) – « Sa four-
rure était une nacre aux reflets bleus. 
Pour cela on l’appelait panthère des 
neiges : elle arrivait comme la neige, 
silencieuse, et se 
retirait à pas de 
feutre, fondue 
dans la roche. ». 
Voilà comment 
Sylvain Tesson 
décrit cet ani-
mal fugace 
presque décimé 
par la folie des 
hommes. Récit d’un voyage au 
Tibet en plein hiver durant lequel 
l’auteur accompagnait Vincent 
Munier, photographe animalier, La 
panthère des neiges relate les 
semaines passées à attendre l’appari-
tion de ce félin en voie de dispari-
tion. Sylvain Tesson y décrit les 
conditions souvent difficiles dans 
lesquelles se sont faites les 
recherches, mais il y consigne sur-
tout les réflexions que les nom-
breuses heures de guet en silence lui 
ont inspirées. Dans une langue à la 
fois lumineuse, métaphorique, poé-
tique et empreinte d’une grande spi-
ritualité, Tesson expose entre autres 
son admiration pour la nature et ses 
inquiétudes face à nos excès : « La 
terre avait été un musée sublime. 
Par malheur, l'homme n'était pas 
conservateur. » […] « L'une des 
traces du passage de l'homme sur la 
Terre aura été sa capacité à faire 
place nette. L'être humain avait 
résolu la question philosophique de 

la définition de sa nature propre : il 
était un nettoyeur. »  

Diner à Montréal de Philippe 
Besson (2019) –  Deux hommes 

qui se sont 
aimés dans leur 
jeunesse se 
retrouvent de 
façon inatten-
due à Montréal. 
Ils décident de 
souper ensem-
ble dans le but 
inavoué de com-
prendre les rai-

sons de leur rupture. Le roman est 
constitué pour l’essentiel de cette 
réunion teintée de nostalgie, de 
regrets, de questionnements et d’es-
poir. J’ai été totalement happée par 
ce huis-clos qui décrit avec beau-
coup de réalisme et de justesse la 
complexité des sentiments de cha-
cun des protagonistes. Certains de 
ses passages nous restent longtemps 
en tête comme celui-ci qui cristallise 
le cœur du récit: « Pourtant, ce n'est 
pas du tout pareil, un regret et un 
remords, c'est même si différent 
que, dans cette différence, on peut 
loger une vie ratée. » 

Le naufrage des civilisations 
d’Amin Maalouf (2019) – Cet 
essai est une ana-
lyse intelligente, 
réfléchie et éclai-
rante de l’état 
actuel de la civi-
lisation occiden-
tale. Plongée 
dans une crise 

profonde, notre civilisation et ses 
valeurs humanistes semblent vou-
loir se disloquer. Amin Maalouf 
montre du doigt l’échec d’une inté-
gration harmonieuse des pays du 
Levant comme déclencheur de la 
déliquescence des sociétés qui crou-
lent actuellement sous le règne du 
chacun pour soi, de la crise du cli-
mat et de la montée des populismes. 
Voici son constat : 

« Il est clair, en tout cas, que nous 
sommes entrés dans une zone 
tumultueuse, imprévisible, hasar-
deuse, et qui semble destinée à se 
prolonger. La plupart de nos 
contemporains ont cessé de croire 
en un avenir de progrès et de pros-
périté. Où qu'ils vivent, ils sont dés-
emparés, rageurs, amers, débousso-
lés. Ils se méfient du monde 
bouillonnant qui les entoure, et sont 
tentés de prêter l'oreille à d'étranges 
fabulateurs. Tous les dérapages sont 
désormais possibles, et aucun pays, 
aucune institution, aucun système 
de valeurs ni aucune civilisation ne 
semble capable de traverser ces tur-
bulences en demeurant indemne. » 

Le guépard de Giuseppe di 
Lampedusa (1958) – Publié à titre 
posthume, ce roman est largement 
inspiré par la vie de l’arrière-grand-
père de l’auteur. Avec comme trame 
de fond les troubles qui ont précédé 

l’unification de 
l ’ I t a l i e , 
Giuseppe di 
Lampedusa y 
décrit la vie fas-
tueuse et régi-
mentée de don 
F a b r i z i o 
Corbera, prince 

de Salina qui, en bon aristocrate, 
voit d’un très mauvais œil la montée 
au pouvoir des bourgeois en Sicile. 
L’auteur réussit admirablement bien 
à fondre l’histoire de la Sicile à celle 
de la famille Salina. Son écriture 
tout en finesse arrive aussi à nous 
plonger dans les méandres de la 
pensée d’un prince cultivé, mais 
orgueilleux qui lutte pour conserver 
l’intégrité de son statut et de ses pri-
vilèges, mais qui pressent lucide-
ment que ceux-ci ne seront bientôt 
qu’une chose du passé. L’auteur, de 
son vivant, n’a jamais réussi à faire 
publier son roman. Ironiquement, 
cette œuvre est maintenant considé-
rée comme une des plus impor-
tantes de la littérature italienne 
moderne. 

Canada de Richard Ford (2012) 
– Au moment de prendre sa retraite, 
Del Parsons se remémore le 

moment où, à 
15 ans, sa vie a 
basculé. D’une 
vie paisible et 
monotone dans 
une ville du 
Montana, il 
passe à l’exis-
tence précaire 
d’un fugueur en 

Saskatchewan. Dans ce roman d’ap-
prentissage, Richard Ford trace avec 
sensibilité et sans misérabilisme la 
vie d’un adolescent un peu naïf sou-
dainement plongé dans le monde 
sans merci des adultes. La structure 
du récit faite d’allers-retours entre 
passé et présent maintient de façon 
efficace l’attention du lecteur. Le 
roman propose aussi en filigrane 
une réflexion sur le sens des choix 
qui parfois peuvent changer le cours 
d’une existence.
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Horizontal 
1-   On y élève des bestioles (pl). 
2-   Acclimatent. 
3-   Cuivre - Plein - Article arabe. 
4-   Reste - Inflorescence.                                                       
5-   Préfixe - À la mode - Id est - Note. 
6-   Petits contenants - Le chat en a plusieurs. 
7-   Cityzen band- Vieille ville - Dure 4 semaines. 
8-   Les algues en contiennent - À elle. 
9-   Formulés - Sans fringue. 
10- Abréviation - En Asie du Sud-Est. 
11- Utile au golfeur - Douze mois - Romains. 
12- Dont on ne peut se passer.

Vertical 
1-   Évanouie.                                                                          
2-   Écoeurantes.                                                                    
3-   Patron - Pièce de charrue - Note - En les. 
4-   Affluent de la Seine 
      - Manifestent leur mécontentement. 
5-   Il vend des produits laitiers - En Birmanie. 
6-   Frappent - Derrière. 
7-   Il fixe les teintures - Compris. 
8-   Ricané - Titane - Cale - Elle est au fond. 
9-   Au Japon - Accessoire de geisha. 
10- Coule en Afrique - Coule en Europe. 
11- Manganèse - Supposée. 
12- Lignes - N'a pas froid.

par Odette Morin, janvier 2020Solution page 20

MOTS CROISÉS Odette Morin

Par Odette Morin 

Placez dans la grille la première let-
tre de la réponse de chaque énigme. 
Vous obtiendrez ainsi le mot ou le nom 
recherché. 

1 – Cordon au cœur d’une bougie. 
2 – Sulfurique, il est extrêmement corro-

sif. 

3 – C’est une très mauvaise note. 

4 – Nous fait pleurer dans la cuisine. 

5 – Une boîte qui contient des cendres. 

6 – Instrument qui sert à mesurer la tem-
pérature. 

Mot (ou nom) recherché ž- C’est un com-
bustible. 

 
1 – Chlorure de sodium.  
2 – On l’écrase pour faire le guacamole. 
3 – Instruments servant dans la cuisine 

comme la louche, le couteau, le 
fouet, etc.  

4 – Filet de poitrine de canard.  
5 – On les mange brouillés, pochés, à la 

coque, etc. 
6 – On l’appelle aussi aveline. 

Mot (ou nom) recherchéž- Il fraie.

Solution page 20
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Ils en profitent 
cependant pour 
indiquer si le mot 
répertorié est un 
anglicisme de mau-
vais aloi (parking), 
un régionalisme 
dans une partie de 
la francophonie 
(mitaine est utilisé 
au Québec, en 
Suisse et en 
Ardèche) ou un néo-
logisme tout à fait acceptable 
(courriel).  

Or, quand des francophones 
empruntent un mot d’une autre 
langue, celui-ci conserve d’abord 
la manière dont il y est écrit. On 
reconnaîtra ainsi des mots comme 
whisky (irlandais), marketing 
(anglais), koala (australien). Mais 
des mots finissent parfois par 
s’écrire selon les règles de la pro-
nonciation française : rédingote 
(du riding coat anglais), calèche 
(du kalesche allemand), pitoune 
(du happy town, nord-américain), 
Pékin (du Beïjing chinois). 

Quand on annonce ainsi une 
nouvelle édition d’un diction-
naire, à moins qu’il s’agisse spécifi-
quement d’une refonte intégrale, 
les concepteurs se contentent de 
voir les pages où généralement 
quelques centaines de nouvelles 
entrées doivent être inscrites. Ils y 
enlèvent quelques lignes aux mots 
présentés, voire, en enlèvent s’ils 
les considèrent inutilisés, et insè-
rent les ajouts.  

C’est ainsi que le Larousse, qui 
ajoute des illustrations aux noms 
communs et propres, s’est acquis 
la réputation d’être parmi les pre-
miers ouvrages à faire paraître de 
nouvelles expressions; c’est aussi 
celui qui en fait davantage dispa-
raître, qui ne servent plus. Le 
Robert, lui, se distingue par l’in-

dication de la prove-
nance et de la pro-
nonciation exacte de 
tous les mots. Il est 
moins rapide à éva-
cuer les mots 
anciens. Le Littré, 
quant à lui rajeuni en 
2004, après ne 
l’avoir été que dans 
les années 50, est 
celui où l’on retrouve 
encore de nombreux 

vieux mots de la langue française, 
comme déparler, giguer ou safre 
(gourmand). 

Mais parmi la trentaine d’ou-
vrages déjà parus au Québec sur 
notre vocabulaire et nos expres-
sions familières, celui qui reflète le 
mieux la langue telle que nous 
l’ont léguée les ancêtres de la 
Nouvelle-France est le Bélisle, 
publié en 1958 chez Beauchemin. 
Élaboré par Louis-Alexandre 
Bélisle après quarante années pas-
sées à le composer, son diction-
naire offre plus de 60 000 mots 
augmentés d’illustrations, à la 
manière du Larousse. Le lecteur y 
retrouvera abrier, maganer, quê-
teux et sacripant (espiègle). Mais 
il faut mentionner aussi le 
Dictionnaire de la langue qué-
bécoise, paru chez VLB en 1980. 
Léandre Bergeron y a présenté 
sans censure 20 000 mots de la 
langue parlée, transcrits générale-
ment en stricte graphie de voyelles 
et consonnes françaises, dont char 
(auto), bisoune (vagin), décâlisser, 
fiouse (fusible), loader (charger), 
pine (pénis), siffleux (marmotte), 
sloche… 

N’oubliez cependant pas que, 
même inscrit au dictionnaire, un 
mot n’y est conservé que si l’usage 
en confirme la présence dans les 
textes plus ou moins récents. 

Gleason Théberge
motsetmoeurs@journaldescitoyens.ca

Dictionnaires
Si vous croyez que ce sont les dictionnaires qui décident 
du bon usage de la langue, détrompez-vous. Ils ne font 
qu’ajuster assez régulièrement leurs listes d’après ce 
que les journalistes, les publicitaires et les littéraires 
utilisent, que ce soit correct ou non. 

Valérie Lépine 

Voici les lectures qui ont marqué mon année littéraire 
2019.

Mes meilleures lectures 2019



Le Comité régional pour la protec-
tion des falaises (CRPF) tiendra son 
assemblée générale annuelle à la salle 
communautaire de Piedmont, 
670 rue Principale, Piedmont 
(QC), J0R1K0, le 5 mars 2020 à 
19 h. La population de la région est 
invitée à assister à cette rencontre. Le 
CRPF sollicite de nouvelles candida-

tures d’administrateurs en prévision 
des élections. 

Pour être éligible à voter et à vous 
présenter comme administrateur, 
vous devez être membre au moins 30 
jours avant la tenue de l’AGA (et 
depuis moins d’un an). Si vous vou-
lez vérifier la date de votre dernière 
cotisation, ou obtenir plus d’infor-

mations sur le rôle des administra-
teurs, n’hésitez pas à communiquer 
avec nous au 450-335-0506 ou à 
info@parcdesfalaises.ca Vous pouvez 
aussi visiter notre site web www.parc-
desfalaises.ca  

Ordre du jour  
1. Nomination d’un président et 

d’un secrétaire d’assemblée. 

2. Adoption de l’ordre du jour de 
l’assemblée. 

3. Adoption du procès-verbal de la 
dernière assemblée générale. 

4. Ratification des actes des admi-
nistrateurs. 

5. Ratification des états financiers. 

6. Adoption des modifications aux 
règlements généraux. 

7. Élection des administrateurs. 
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Sports et 
responsabilité 

L’hiver bat son plein, la der-
nière pluie a laissé un peu de 
glace sur la pente… et ce qui 
devait arriver… une chute sur 
une pente glacée… fini le 
sport préféré pour cet hiver. 
Est-ce que l’exploitant de 
votre centre de ski préféré 
voit sa responsabilité enga-
gée? Puis-je lui réclamer des 
dommages? 

L’exploitant pourrait être 
tenu responsable s’il a com-
mis une faute. Il peut repous-
ser sa responsabilité, mais 
doit alors démontrer qu’il a 
pris les moyens nécessaires 
pour contrer les dangers pré-
visibles et évitables donc qu’il 
a agi de manière responsable 
pour assurer la sécurité des 
personnes qui fréquentent 
son établissement. Les instal-
lations doivent donc rencon-
trer les normes de sécurité 
qui s’appliquent au sport pra-
tiqué. Les installations par 
exemple doivent être 
exemptes de pièges. 

De plus, comme sportif vous 
acceptez de courir les risques 
inhérents à l’activité prati-
quée. Vous ne pouvez donc 
poursuivre le propriétaire du 
centre de ski par exemple si 
un risque normalement pré-
visible ou habituel se réalise 
surtout s’il n’y a pas faute de 
l’exploitant. 

Le sportif peut aussi être 
tenu responsable s’il fait dé-
faut de respecter les règles du 
jeu et les normes de sécurité 
s’appliquant au sport prati-
qué. 

Par ailleurs, si vous êtes 
spectateur de la partie de 
hockey de fiston, vous devez 
être vigilant et porter atten-
tion au jeu surtout qu’il est 
bien connu qu’à l’occasion la 
rondelle peut tomber dans les 
gradins. Vous devez aussi res-
pecter les consignes de sécu-
rité mises en place par les 
organisateurs ou exploitants 
des événements auxquels 
vous participez. Les exploi-
tants pour leur part doivent 
prendre les meilleurs moyens 
pour éviter les risques pour 
les spectateurs surtout en ce 
qui concerne les dangers pré-
visibles et évitables. 

Alors, prenez l’air et prati-
quez votre sport préféré, mais 
avec prudence et en toute sé-
curité. 

Bonne année 2020 et 
bonne santé à tous. 

Ce texte ne remplace aucunement les textes de loi en 
vigueur et ne peut être reproduit sans autorisation.

Mais avant tout une petite mise 
au point. Avec la fondue au fro-
mage, le vin blanc est de mise et les 
accords régionaux sont souvent un 
bon indice d’accord vin et mets. 
Mais les vins rouges peuvent aussi 
faire des accords très intéressants. 
Les vins rouges à base de pinot noir, 
de poulsard, de mondeuse et même 
de gamay pourraient vous faire des 
découvertes très intéressantes. Ce 
qu’il faut privilégier ce sont les vins 
blancs secs avec de la rondeur, mais 
sans excès d’acidité, les vins rouges 

secs avec des tanins soyeux et l’ac-
cord moins traditionnel reste le cré-
mant d’Alsace ou le crémant du 
Jura. 

D’abord en blanc - Un magnifique 
vin blanc alsacien élaboré avec du 
pinot blanc uniquement. Il fait bon 
redécouvrir cette région en version 
sec, donc sans sucre résiduel. Trim-
bach pinot blanc 2017, Alsace AOC, 
ce vin blanc est sec et vif. Des 
arômes de fruits blancs et de légères 
notes florales précèdent la vivacité 
et la rondeur de la bouche. Un vin 

qui vous réconciliera 
avec cette belle région 
et qui bien sûr accompa-
gnera parfaitement la 
fondue au fromage, 
mais aussi la raclette 
traditionnelle ou québé-
coise, si on sert des fruits 
de mer et/ou de la vo-
laille. Trimbach, Pinot 
blanc 2017, Alsace 
AOC à 21,50 $ (89292) 

Puis en rouge, une pe-
tite visite en Autriche 

avec le cépage emblématique blau-
frankisch. Ce cépage qui s’apparente 
au pinot noir est tout simplement 
divin et dans cette cuvée de Krutzler 
il s’exprime avec une couleur rubis 
franc, limpide et très brillante. Au 

nez, des arômes de fruits 
rouges des champs, 
quelques notes d’épices 
et une rétro florale. En 
bouche, le vin est sec et 
vif avec des tanins enro-
bés et sans lourdeur. Ce 
vin accompagnera bien 
sûr les fondues et ra-
clettes, mais aussi une 
escalope de veau panée à 
la viennoise! Krutzler, 
Blaufrankisch, Burgen-
land 2017 à 21,20 $ 
(12411042)

ACTIVITÉS

Yves Lanoix, Président 

En tant que membre en règle du 
Club du parc de la Coulée, vous êtes 
invité à l'AGA qui se déroulera 
jeudi, 6 février 2020, à 19 h, au 
Pavillon Léon-Arcand situé au 296, 
rue des Genévriers, Prévost. Les 
membres du conseil d’administra-
tion seront sur place à compter de 
18 h 30 pour vous accueillir. 

Cinq des six administrateurs sor-
tants souhaitent renouveler leur man-
dat. Nous sommes à la recherche d’un 
candidat qui, connaissant bien le parc 

de la Coulée, supporte notre mission 
et est prêt à s’impliquer dans notre 
conseil d’administration. Tout mem-
bre intéressé à siéger doit transmettre 
sa lettre d’intention au parcdelacou-
lee@hotmail.com un minimum de dix 
jours avant la tenue de l’AGA. Il 
devra se présenter à l’oral devant les 
membres présents avant le vote. 

L’année 2019 a été particulièrement 
mouvementée. Nous serons très heu-
reux de vous présenter les principaux 
dossiers traités, de répondre à vos ques-
tions et de recueillir vos commentaires.  

Nous vous attendons en grand nom-
bre ! 

Ordre du jour 
1. Mot de bienvenue 
2. Ouverture de l’assemblée 
3. Présentation des administra-

teurs 
4. Élection du président d’assemblée 
5. Élection du (ou de la) secrétaire 

d’assemblée 
6. Lecture et adoption de l’ordre 

du jour 
7. Adoption du procès-verbal de 

l’assemblée générale annuelle du 
14 mars 2019 

8. Adoption du procès-verbal de 
l’assemblée générale spéciale du 
23 juillet 2019 

9. Rapport du conseil d’adminis-
tration sur les activités 2019 

10. Présentation et adoption des 
états financiers de l’exercice 2019 

11. Planification des activités en 
2020 

12. Ratification des Règlements 
généraux adoptés par les admi-
nistrateurs 

13. Élection des administrateurs 
14. Période de questions 
15. Varia 
16. Clôture de l’assemblée

Avis de convocation 
Assemblée générale annuelle 2020 

du Club du parc de la Coulée

Avis de convocation 
Assemblée générale annuelle 2020 

du CRPF

Fondus et raclettes au menu d’hiver

MANON CHALIFOUX – SOMMELIÈRE ET CONSEILLÈRE EN VINS
Pour voir une dégustation: chronique de NousTV : les produits du Québec avec Manon Chalifoux (aussi sur YouTube)

Déjà Dame Nature nous fait grâce d’un temps de luminosité plus long et 
même si l’hiver est loin d’être fini, il reste encore deux longs mois au 
calendrier officiel, les repas entre amis, eux sont loin d’être en rupture. 
Par ici les fondues et les raclettes pour terminer nos belles journées hi-
vernales en agréable compagnie. Pour partager ces moments festifs, voici 
deux vins qui vont vous charmer.

À l'âge de 96 ans, est 
décédé M. Guy Brault, 
époux de feu Lucille 
Girard. Il laisse dans le 
deuil sa sœur, Renée 
(feu François Delori-
mier), ses enfants, 
Gilles (Danielle Bi-
zier), Louise (Alain 
Arteau), Diane (Jean-
Guy Joubert), Paul 

(Benoît Gaudet), 
Isabelle, feu Claire ainsi 
que ses petits-enfants et 
arrière-petits-enfants. 

La famille a reçu les 
condoléances le diman-
che 12 janvier et 13 jan-
vier au Complexe 
Funéraire Goyer à 
Sainte-Thérèse.

L’équipe du Journal souhaite ses plus sincères condo-
léances à Diane Brault, collaboratrice du Journal dont 
le papa est décédé le 2 janvier dernier.

Décès de Guy Brault
Sur le site Internet du Journal des citoyens, vous 

trouverez dans les onglets du haut 
celui intitulé [Évènements]. 

Suivez ce lien: www.jdc.quebec/evenements/ 
pour trouver les détails de plusieurs activités 

qui ont lieu en janvier et février 2020 



Lac 
Guindon, 
1937

Benoit Guérin  

Une vue des chalets sur le lac 
Guindon à Sainte-Anne-des-Lacs en 
juillet 1937. La carte indique 
« vacances idéales, seulement pas assez 
de soleil… » 

Je recherche des informations sur 
G. Lalande, marchand général à 
Shawbridge (Prévost) et sur A. 
Renaud, magasin indépendant 
Victoria, de Shawbridge (Prévost). 
On me rejoint au bguerin@journal-
descitoyens.ca
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NDLR : Nos deux cinéphiles Lyne Gariépy et Joanis Sylvain sont reçus gra-
cieusement au cinéma Pine de Sainte-Adèle tous les mois. Ils offriront ainsi 
les commentaires d’un gars et d’une fille sur le même film.

Synopsis : France, le 6 
avril 1917 (quelques 
jours avant la fameuse 
bataille de Vimy), deux 
jeunes caporaux britan-
niques, Blake (Dean-
Charles Chapman) et 
Schofield (George 
MacKay), sont chargés 
d’une très délicate mis-
sion. Ils doivent sortir des tranchées, 
traverser la zone démilitarisée et une 
partie des lignes allemandes pour 
aller avertir un autre bataillon de ne 
pas attaquer l’ennemi. S’ils 
échouent, ce bataillon de 1600 
hommes, dont le frère de Blake, 
tombera dans un guet-apens où tous 
les soldats seront massacrés. 
Ciné-Fille - Les attentes étaient éle-
vées pour 1917, car en plus d’être 
du réalisateur Sam Mendes, qui 
nous a donné American Beauty et 
autres grands films, 1917 a reçu, le 5 
janvier dernier, le Golden Globe 
pour le meilleur film dramatique. Et 
c’est, de mon humble avis, totale-
ment mérité. 

Faire un film sur la Première 
Guerre en suivant deux soldats tout 
le long de leur mission, en temps 
réel et en plan séquence, c’est un 
pari risqué, mais payant, car en éli-
minant les coupures et les histoires 
parallèles, le spectateur est entière-
ment immergé dans l’histoire. 

Préparez-vous ainsi à être sur le 
bout de votre chaise, et à aller en 
enfer avec Blake et Schofield, car le 
plan séquence, les décors de désola-

tion parfaitement recréés, 
le réalisme, ainsi que la 
trame sonore apportent un 
côté anxiogène et angois-
sant au film, ce qui en fait 
une réussite. 

La direction photo est 
excellente, parfaitement 
glauque, grâce à Roger 
Deakins qui, en 2018, 

avait remporté un Oscar pour son 
travail sur le film Blade Runner 
2049 de Denis Villeneuve. Les 
acteurs aussi sont excellents, surtout 
les deux caporaux. Mention spéciale 
à Richard Madden (Game of 
Thrones) qui, malgré sa courte appa-
rition, m’a arraché une larme.  

Un film de guerre réussi, de la 
trempe de Dunkerque. 8.5 sur 10 

Ciné-gars - 1917 est pratiquement 
un film de suspense, où alors que 
l’on suit les deux messagers, le spec-
tateur a l’impression que tout peut 
arriver, à tout instant, et cela durant 
la majeure partie du film. Ce qui 
nous tient sur le qui-vive.  

Les plans de vue nous démontrent 
bien la morbidité et la désolation 
que doivent traverser nos deux pro-
tagonistes. 

Ce film démontre bien les facettes 
de l’une des pires guerres contempo-
raines, ainsi que l’une des dernières 
de tranchées, dans lesquelles les 
hommes combattaient directement 
d’autres hommes. Avertissement 
pour la note : je suis un amateur de 
films de guerre et d’histoire ! 9 sur 
10. 

Sans plus tarder, je partage ma dé-
couverte de la Microbrasserie Farn-
ham située en Estrie. J’ai dégusté 
plusieurs de leurs bières, toutes 
aussi bonnes les unes que les autres, 
mais j’ai choisi la Ale Brune Britan-
nique, une bière brune dont on 
peut grandement apprécier la dou-
ceur, rien de lourd comme texture, 
des bulles fines et un mélange 
agréable d’arômes subtils et déli-
cats. 

Faite à base de malt biscuit, de 
caramel foncé, de chocolat et de 
malt pâle anglais, ils pont fait le 
choix du houblon Fuggle, qui est 
très populaire, et qui provient du 
Royaume Uni (UK). Grâce à ces mé-
langes bien équilibrés, on obtient 
un goût satisfaisant. De couleur 
brun cuivré légèrement foncé, avec 
des reflets rougeâtres et lumineux, 
ses arômes de caramel subtils 
m’ont tout de suite charmée. Cette 
même subtilité se continue en 
bouche, rien qui attaque les pa-
pilles; la douceur se poursuit, un 
goût très doux de « toffy » sans être 
trop sucré. On y retrouve des notes 
d’épices et de chocolat, ce qui lui 
donne une belle rondeur. Aucun 
surplus de saveur, cette brune bri-
tannique sent et goûte la bière !  

Un bel équilibre, facile à boire, 
elle s’accorde bien avec la volaille, 

le porc et la viande rouge. Pour ma 
part, j’en ai profité pour terminer 
mes restants de dinde, en ajoutant 
un riz basmati à la sauce à la 
crème, un peu de piment rouge 
épicé, ce qui lui a donné un petit 
« kick », le tout mis au four dans un 
poivron rouge gardant sa texture 
bien croquante que j’ai fait gratiner 
avec un cheddar fort. Un bel ac-
cord, mes papilles me remercient 
encore! Donc, pour cette Ale Brune, 
rien de trop explosif tant au nez 
qu’en bouche. Une ambrée foncée 
avec une mousse sans trop de per-
sistance, mais qui maintient son ef-
fervescence.  

J’accorde à l’action des bulles 
dans une bière une importance 
particulière pour plusieurs raisons. 
La mode des grandes bouteilles et 
des canettes fait que nous en avons 
plus à boire, et si vous êtes comme 
moi, vous aimerez prendre votre 
temps pour la déguster. De ce fait, 
la bière versée dans le verre prend 
le temps de changer de tempéra-
ture, son goût évolue, les arômes 
dégagent encore plus de parfum. 
Les bulles prolongent le plaisir en 
bouche. 

Vous remarquerez le chiffre 26 
sur la canette. C’est l’indicateur 
d’amertume (IBU – International 
bitterness unit). Cette unité inter-

nationale est vraiment l’aide idéale 
pour choisir notre breuvage. Le 
chiffre étant élevé, il souligne son 
amertume. Chaque canette a son 
chiffre, on pourrait même s’y trom-
per en voulant la nommer. L’ibu 
varie de 12 à 27, 35, 42, 58 et 64… 
Pour les grands amateurs d’amer-
tume, il existe une Double India 
Pale Ale 128. 

FARNHAM ALE & LAGER produit 
plus de 20 000 hectolitres par an, 
c’est ce que j’appelle avoir de la 
broue dans le toupet! La compa-
gnie possède deux microbrasseries 
situées sur le boulevard Norman-
die-Nord à Farnham ainsi qu’au 
Vermont, si jamais l’envie d’aller les 
visiter vous prend. Sinon, dans nos 
régions, on retrouve plus de 2000 
points de vente, entre autres, dans 
les épiceries près de chez nous. Les 
bouteilles se vendent en paquet de 
4 pour 11 $. 

Santé! Et bonne dégustation!

Se remettre des Fêtes avec une bière

1917, le film
Drame de guerre, historique, Angleterre, États-Unis, 1 h 59 min; réalisa-
teur : Sam Mendes; Interprètes : George MacKay, Dean-Charles 
Chapman, Mark Strong, Colin Firth, Richard Madden.

Johann Plourde – Pour un retour en janvier en toute légèreté, je vous 
propose une remise en forme gustative avec une Ale Brune Britan-
nique. Bien que le temps des fêtes nous offre de beaux moments de 
retrouvailles entre amis et en familles, il n’en découle pas moins que 
nous en ressentons les effets chaque année, on fait la fête et on se 
gâte, tant en cadeaux qu’en nourriture, le tout bien arrosé! Mais 
comme la neige a neigé, et ce, juste pour bien débuter l’année, les 
gens du Nord sont actifs et sportifs, ils retrouvent leurs belles mon-
tagnes et les parcours pédestres sur fond blanc. 
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À la recherche du mot perdu  
1  2  3  4  5  6  

 M A Z O U T  
 

1 – Mèche 
2 – Acide 
3 – Zéro 

   1  2  3  4  5  6  
 S A U M O N  

 
1 – Sel 
2 – Avocat 
3 – Ustensiles 

Mots croisés - Odette Morin

4 – Magret 
5 – Œufs 
6 – Noisette 

    
Concours 

Charade__________________________________________________ 

À la recherche du mot perdu_______________________ 

Qui suis-je ? ____________________________________________ 

Janvier 2020

Nom -------------------------------------------------------------------- 

Ville -------------------------------------------------------------------- 

Âge -----------------------------  Tél.------------------------------------

Charade  

- Mon premier - Dans le nom d’une 
course de Formule-1 : le Grand...   

- Mon deuxième - Liquide essentiel à 
la vie. 

- Mon troisième - Céréale cultivée 
dans des champs inondés en Asie. 

- Mon quatrième - Elle est située 
entre Mars et Vénus.  

- Mon tout - qualifie ce qui doit 
passer en premier de tout.

 Placez dans la case appropriée, la pre-
mière lettre de la réponse de chaque 
énigme, vous obtiendrez ainsi le mot re-
cherché. 

1  2  3  4  5  

❑ ❑ ❑ ❑ ❑  
1 – Jeu de stratégie dans lequel il y a 

une reine, un roi, un fou, etc. 
2 – Animal de la ferme que l’on appelle 

aussi « cochon ». 

3 – Étendue de terre entourée d’eau. 

4 – Il jappe et l’on dit que c’est le meil-

leur ami de l’homme. 

5 – Point cardinal où se lève le Soleil. 

Mot recherché- Substance aroma-

tique utilisée en cuisine.

À la recherche du mot perdu

Qui suis-je ?  
Voici les trois indices qui désignent le même mot.  

1 – Je suis un État (pays) d’Europe qui compte plus de 7 millions d’habi-
tants. 

2 – Ici, il y a 4 langues officielles : l’allemand, le français, l’italien et le ro-
manche. 

3 – La chaine des Alpes occupe 60 % de mon territoire et ma capitale est 
Berne. 

COUPON-RÉPONSE

RÉPONSES DE DÉCEMRE 2019 
CHARADE : 
Fesse – Tea – Vie - Thé = Festivités 

MOT RECHERCHÉ : 1  2  3  4  5  
                           L U T I N  
1 – Lactée 
2 – Usine 
3 – Traineau 
4 – Igloo 
5 – Neige 
Qui suis-je ? L’Antarctique.

Le gagnant sera choisi au hasard parmi tous ceux qui auront eu les bonnes réponses 
et verra son nom et sa photo publiés dans le journal suivant. Toutes les réponses y 
seront aussi publiées. Le concours est ouvert à tous les jeunes (18 ans et moins) des 
municipalités desservies par le Journal, c’est-à-dire : Prévost, Piedmont et Sainte-
Anne-des-Lacs. Nous acceptons un coupon-réponse par personne, et les fac- 
similés sont acceptés.

Vous avez jusqu’au 8 du mois suivant la parution du journal pour déposer votre coupon-
réponse dans la boîte du concours DÉFI à la bibliothèque Jean-Charles Desroches de 
Prévost au 2945, boul. du Curé-Labelle; ou postez-le aux Éditions Prévotoises, concours 
DÉFI, C.P. 603, Prévost, Qc., J0R 1T0 ou par courriel defi@journaldescitoyens.ca. 

Le gagnant 
du DÉFI de 

décembre est 
Christophe 

Malette, 
14 ans de 

Prévost.

4 – Oignon 
5 – Urne 
6 – Thermomètre 

Odette Morin 
Amusez-vous et courez la chance de gagner, tous les mois, une 
carte-cadeau d’une valeur de 30$ à la librairie Renaud-Bray en 
participant au concours DÉFI. 

Un grand nombre de plantes pota-
gères que nous utilisons quotidien-
nement sont originaires d’Amérique 
(surtout Centrale et du Sud), leur 
culture s’est rapidement propagée 
vers le nord aussi loin que la vallée 
du Saint-Laurent. Certaines ont 
d’abord été introduites en Europe 
par les Espagnols au XVIe siècles, 
avant de parvenir jusqu’à nous. La 
pomme de terre, par exemple, origi-
naire d’Amérique du Sud, est arrivée 
ici avec les Anglais bien après le 
début de la colonie, alors que sous le 
règne français, le pain constituait 
l’aliment de base des colons. Notre 
chère patate aurait été domestiquée 
dans la région du lac Titicaca (au 
Pérou et en Bolivie) il y a de cela au 
moins 7 000 ans. 

La tomate, originaire de 
l’Amérique du Sud, a d’abord été 
cultivée par les autochtones du 
Mexique il y a plus de 2 000 ans. Ce 
n’est qu’au tournant du XIXe (en 
Louisiane), voire du XXe siècle, que 
la tomate, ramenée par les 
Européens sera adoptée par les 
Américains du Nord. Pour leur part, 
les piments (piquants) et les poi-
vrons (piments doux) provien-
draient de la même plante. Le 
piment sauvage, originaire de 
Bolivie serait, après de fastidieux 
travaux de sélection, à l’origine de 
toutes les variétés que nous connais-

sons aujourd’hui, du piment oiseau 
au gros poivron à quatre lobes. Des 
découvertes archéologiques portent 
à croire que la culture des piments 
aurait débuté il y a 7 000 voire 9 000 
ans. 

La courge, originaire de l’Améri-
que Centrale et du Sud a fait l’objet 
d’un long travail de sélection par les 
Autochtones de ces régions. On 
croit que cette domestication aurait 
débuté il y a de cela de 5 000 à 
15 000 ans, selon les espèces. La cul-
ture du maïs aurait commencé au 
sud-ouest du Mexique il y a plus de 
9 000 ans. Jacques Cartier rapporta 
en 1535 que Hochelaga (Montréal) 
était entouré de champs de maïs. La 
domestication des haricots aurait 
débuté il y a aussi longtemps que 
7 000 ans avant J.-C. au Pérou. La 
zone mésoaméricaine (du Mexique 
jusqu’à Panama) semble avoir été le 
principal centre de diffusion des 
haricots, de même que du trio des 
« trois sœurs » qui consiste à semer 
ensemble des haricots, des courges 
et du maïs. Cette méthode de cul-
ture s’est propagée vers le nord et a 
été adoptée notamment par les 
Iroquoiens du Saint-Laurent. 

Les Iroquoiens, plutôt sédentaires, 
cultivaient la terre et se nourris-
saient à 75 % de végétaux, en parti-
culier de maïs. Les Algonquiens, 
étant plus au nord, vivaient surtout 

de chasse, de pêche et de cueillette, 
ils cultivaient peu en raison du cli-
mat plus froid et de leur mode de vie 
semi-nomade. Les Autochtones ont 
découvert les secrets de la sève d’éra-
ble et élaboré son fameux sirop. Les 
bleuets, les amélanches, les canne-
berges, raisins sauvages et autres 
petits fruits ont toujours été au 
menu des Autochtones, on les 
séchait pour les garder en réserve 
pour l’hiver. Les noix et noisettes 
faisaient partie de leur circuit de 
cueillette. On consommait les 
bulbes de l’ail des bois, de même 
que son feuillage. On cueillait aussi 
le cresson d’eau, l’oseille des bois, les 
cœurs de tiges de quenouilles, les 
feuilles de moutarde sauvage, cer-
taines racines, etc. On utilisait la 
cendre de tussilage comme succé-
dané du sel. 

Le gibier, le poisson, les champi-
gnons, les herbes et les épices 
boréales s’ajoutent aux produits déjà 
mentionnés. Pemmican, sagamité, 
succotash et bannique sont parmi 
les préparations les plus connues 
élaborées par les Premières Nations. 
De nos jours, des chefs autochtones 
de grand talent perpétuent et renou-
vellent avec brio la cuisine de leurs 
ancêtres.  

Velouté de maïs 
Ce potage savoureux provient du 

répertoire de recette de ma sœur 
Louison, qui est un cordon bleu 
accompli selon tous ceux qui ont 
eu le plaisir de s’assoir à sa table. 
De l’aneth est ajouté à la recette ori-
ginale. 

Ingrédients 
- Maïs en épi cuit et égrainé, 4 épis 

(entre 1 et 2 tasses) ou une 
conserve de 540 ml 

- Pomme de terre, 1 grosse en dés 
(ou 1 1/2 tasse de dés de courge 
Buttercup) 

- Oignon, 1 moyen haché 
- Ail, 1 ou 2 gousses hachées 
- Bouillon de volaille ou de 

légumes, 6 à 8 tasses (selon la 
consistance désirée) 

- Lait tiède, 1 tasse ou plus 
- Herbes fraîches, 15 à 30 ml (1 à 2 

cuil. à soupe) d’un mélange moi-
tié persil et autre herbe au choix 
(aneth, cerfeuil, estragon, vous 
pourriez mettre une branche de 
thym en début de cuisson) 

- Sel et poivre, au goût 

Préparation 
Dans une casserole, faites revenir 

l’oignon et l’ail, ajoutez les dés de 
pomme de terre. Versez assez de 
bouillon pour couvrir et laissez 
mijoter une quinzaine de minutes 
ou jusqu’à cuisson des pommes de 
terre. Ajoutez les grains de maïs et 
passez le tout au mélangeur à main 
(ou au mélangeur), ajoutez du 
bouillon afin d’obtenir une belle 
consistance encore un peu épaisse. 
Ajoutez le lait, les fines herbes, assai-
sonnez et servez. 

Bon appétit!

Avec Odette Morin
odemorin@journaldescitoyens.ca • www.journaldescitoyens.ca

Aujourd’hui, la provenance des denrées alimentaires nous 
préoccupe, mais connaissons-nous leur origine dans l’his-
toire ? Ces fruits, légumes et céréales ne sont pourtant pas 
apparus tels quels du jour au lendemain. La plupart des ali-
ments que nous mangeons ont été, au court d’un long pro-
cessus de domestication, sélectionnés, améliorés au fil du 
temps par les peuples autochtones de notre belle planète 
bleue. Un travail long et acharné, un chemin parsemé d’em-
bûches, des résultats remarquables qui méritent toute 
notre admiration et notre gratitude !

L’héritage autochtone



Musicien polyvalent, André 
Rodrigues s'est aussi produit sur des 
scènes de danse et de théâtre. Lauréat 
de nombreux concours nationaux et 
internationaux de guitare classique, il 
est aussi récipiendaire de plusieurs 
subventions du Conseil des arts et des 
lettres du Québec et du Conseil des 
arts du Canada. 

Il vient de compléter son doctorat 
en interprétation à l'Université de 
Montréal avec un financement du 
Fonds de recherche du 
Québec - Société et cul-
ture.  Présentement 
directeur artistique de la 
Société de guitare de 
Montréal, André 
Rodrigues enseigne au 
cégep Marie-Victorin, 
en plus de poursuivre sa 
carrière sur scène. 

Les pièces au programme  
Eponina, arr. Marco Pereira Ernesto 
Naza-reth (1863–1934); 
Relembrando Nazareth - Sonho e 
Magia - Sons de Carrilhões arr. C. 
Barbosa-Lima, João Pernambuco 
(1883–1947); Se ela perguntar arr. 
Paulo Bellinati, Dr. Sabe-Tudo, Noite 
de Lua, Dilermando Reis (1916–
1977); O Choro de Juliana, Marta, 
Flor das Águas, Marco Pereira (1950); 
Um Amor de Valsa, Modinha, 

Contatos, Paulo Bellinati (1950); 
Garoto, A.C. Jobim (1927–1994); 
Duas Contas, arr. Paulo Bellinati, 
Enigma, Lamentos do Morro, Garoto 
(1915–1955).

De la musique baroque à Janis Joplin, de Beethoven aux 
Beatles, les airs interprétés par le trio de cuivres 
Débonnaire ne manquent pas d'audace. Leurs trompettes, 
cor et trombone feront résonner la salle Saint-François-
Xavier.

Dimanche 23 février, 14 h 

Le Trio Débonnaire

Les mots qui résument le mieux cet 
ensemble sont très certainement com-
plicité, variété et communication. 
Comme en témoignent leurs 
concerts, leur répertoire est varié, de 
l'époque de la renaissance jusqu'à nos 
jours, et la chimie qui unit les trois 
virtuoses leur permet de transmettre 
au public leur passion pour la 
musique et les cuivres. 

Depuis sa première prestation en 
mars 2012, le Trio Débonnaire s'est 
produit à travers le Québec, jusqu'à 
Vauvert, au Lac-Saint-Jean. Tous 
extrêmement actifs, les trois musi-
ciens font également partie du quin-
tette de cuivres Ensemble 
Magnitude6, en plus de participer à 
des concerts dans de grands orchestres 
tels que l'Orchestre symphonique de 
Montréal. 

Sur scène, M. Demers nous promet 
quelques découvertes. « J'aime tou-
cher à différents types de trompette et 
surprendre les spectateurs. » Il prévoit 
donc de faire des prouesses sur quatre 
instruments différents durant la soi-
rée, soit une trompette standard, une 
trompette naturelle, utilisée dans les 
fanfares au dix-septième siècle, un 
cornet à pistons et une trompette-pic-
colo, la plus petite de la famille. 

Au programme 
Mouret (1682-1738) : Rondeau; 
Händel (1685-1759) : Suite; Bach 
(1685-1750) : Invention no 4; 
Beethoven (1770-1827) : Trio op. 87; 
Brahms (1833-1897) : Danse hon-
groise no 6; Poulenc (1899-1863) : 
Trio; Ewazen (1954-) : Fanfare; 
Lennon (1940-1980) / McCartney 
(1942-) : Medley Beatles; Anonyme : 
Amazing Grace.

Simon Jolicoeur, trombone; Frédéric Demers, trompette; Laurence Latreille-Gagné, cor   
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Voici quelques 
conseils de stratégies 
de communication 
avec une personne 

malentendante 

Attirer l’attention de la 
personne avant de lui par-
ler. Je m’assure qu’elle me 
regarde et m’écoute. 

Se placer en face de la 
personne et à son niveau 
afin d’aider la personne à 
faire de la lecture labiale. 

Inutile de crier, simple-
ment bien articuler et cela 
sans exagération. 

En cas d’incompréhension 
de la personne vous pou-
vez répéter plus lente-
ment et utiliser d’autres 
mots ou synonymes. 

Utilisez des phrases 
courtes et simples. 

Réduire les sources de 
bruits ambiants et fermer 
la télévision ou la radio. 

Attention de me pas ca-
cher les lèvres, de baisser 
ou de tourner la tête. 

Deslauriers & Robert Lalande 
A U D I O P R O T H É S I S T E S

Ste-Agathe-des-Monts 819-326-2111 
Ste-Adèle 450-745-0345 

Diffusions Amal’Gamme
Billets à la bibliothèque Jean-Charles-Des Roches et en ligne sur www.diffusionsamalgamme.com. Info: 450 335-3037 ou direction@diffusionsamalgamme.com

Spectacles à la salle Saint-François-Xavier, 994, rue Principale, Prévost 

Yvan Gladu

Concilier deux passions comme la musique et la médecine, 
c’est possible. C’est le cas du pianiste Mathieu Gaudet qui 
sera en récital à la Salle Saint-François-Xavier à Prévost le 
dimanche 26 janvier. – Schubert : Le grand voyage

Dimanche 26 janvier, 14 h 

Mathieu Gaudet, un 
parcours impressionnant !

Prothèses auditives
(vente et service)

Accessoires adaptés
pour malentendant

Bouchons sur mesure

Évaluation auditive

Solutions pour
acouphènes

www.monaudition.ca

Deslauriers & Robert Lalande
A U D I O P R O T H É S I S T E S

Frédérick H. Deslauriers             Virginie Robert Lalande

229, rue Principale est
Ste-Agathe-des-Monts J8C 1K7

819-326-2111
395, boul. Sainte-Adèle

Ste-Adèle J8B 2N1
450-745-0345

489, rue Laviolette, bur. 202
St-Jérôme  J7Y 2T8
450-436-1222

Clinique médicale de St-Sauveur
70, rue Principale, St-Sauveur J0r1R6

450-436-1222

Les aides auditives ont bien changé.
Pourquoi se passer du plaisir d’entendre?

Artiste polyvalent et musicien pas-
sionné, Mathieu Gaudet poursuit 
depuis une vingtaine d'années une 
remarquable carrière de soliste, de 
chambriste et de chef d'orchestre.  

Le projet discographique de 
Mathieu Gaudet est vraiment l’enre-
gistrement de l’intégrale des œuvres 
de Schubert pour piano. Associé à la 
maison de disques Analekta, il a enre-
gistré le premier disque Schubert en 
juin au Palais Montcalm; l’édition et 
le montage sont en cours de finalisa-
tion et il sera lancé en octobre. 
L’intégrale Schubert comprendra 
douze disques en six ans, qui sortiront 
aux six mois, donc le deuxième 
devrait sortir ce printemps.  

Sur le premier, on retrouve la 
Grande sonate en sol majeur, écrite en 
1826. Cette pièce musicale est la pre-
mière sonate de Schubert qu’il a 
apprise, à 20 ans. C’est vraiment une 
œuvre coup de cœur et c’est la préfé-
rée de bien des gens. Ses disques vont 

toujours coupler une œuvre de matu-
rité connue avec une autre moins 
connue. Elle sera donc couplée avec la 
Sonate en fa dièse mineur, qui est vrai-
ment peu jouée. 

Auparavant, avant Schubert, 
Mathieu Gaudet avait déjà fait deux 
disques avec la maison Productions 
XXI, un disque Rachmaninov et un 
disque Schumann, l’un de ses compo-
siteurs fétiches. » 

Mathieur Gaudet – photo : François 
Desjardins

Dimanche 9 février, 14 h 

Choros et Valses du Brésil 
avec André Rodrigues 

André Rodriguez – photo : 
courtoisie

Originaire du Brésil, le guitariste André Rodrigues est 
reconnu en tant que spécialiste des répertoires tradition-
nel et classique brésiliens. Il a été lauréat du prestigieux 
prix Opus du Concert de l'année 2012-2013 dans la caté-
gorie « Musiques du monde ».
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LISE PINARD • tél. : 450 335-1678 • courriel : lisepinard@journaldescitoyens.ca
Sur la route

 de la publicité

Avis aux femmes et aux hommes d’affaires 
de Prévost, Piedmont et Sainte-Anne-des-Lacs

Démarquez-vous ! Faites connaître davantage vos services et vos produits aux nouveaux arrivants. Atteignez vos objectifs 
de réussite, en vous annonçant afin que tous vos clients puissent vous retrouver et acheter localement. Le Journal des 
citoyens véhicule votre message avec le courrier de chaque résident, distribué par Postes Canada le 3e jeudi de chaque 
mois. Les petites annonces commerciales sont aussi à votre disposition. Demandez le dépliant.

Pensez-y ! 11 000 exemplaires : 23 000 lecteurs.

Réservez votre espace publicitaire 
dès maintenant auprès de 

Lise Pinard  450-335-1678 

Prochaine tombée, 
le 10 février 2020, à 17 h

Par courriel : 
lisepinard@journaldescitoyens.ca

C’est en 5e année du primaire que Marie-Maude et Erika se sont liées d’amitié. 
Leur enfance baignée dans des familles d’entrepreneurs a suivi son cours qui, au 
fil des années n’a cessé de les rapprocher davantage par leur philosophie axée sur 
tout ce qui touche l’écologie et le « zéro déchet ». Déjà les réseaux sociaux offrent 
un accès à des sites qui couvrent ce domaine qu’elles partagent et consultent 
depuis bien des années. Toutes deux issues des Laurentides et préoccupées par la 
qualité de vie et l’urgence de protéger la planète en voie de destruction, elles en 
sont venues à élaborer un projet qu’elles ont mis de l’avant tout récemment. 
L’Épicerie Le Pont Vert, un clin d’œil au célèbre pont de Shawbridge, est née. 
On y trouve tous les produits quotidiens d’alimentation et d’entretien, tout en 
utilisant des contenants réutilisables et offrant des produits de qualité évitant les 
pesticides, locaux et avec le moins de transformation possible. 

Les citoyens de Prévost, qui ont vu l’ancienne quincaillerie Matério en rénova-
tion majeure, ont eu la joie d’apprendre que l’édifice allait être habité par une 
épicerie écologique. D’une part, des études en administration des affaires et une 
maîtrise en gestion de l’environnement pour Érika et, d’autre part, l’expérience 
en gestion de l’entreprise familiale et la gestion familiale « zéro déchet » de Marie-
Maude, maman de trois enfants, ont permis d’élaborer un plan d’affaires innova-
teur. Pour faire l’étude du marché existant dans le domaine, elles ont visité prati-
quement tous les établissements dans le domaine dans tout Montréal et ses envi-
rons, pour en venir au fait qu’il n’y avait aucun endroit où le client pouvait faire 
son panier d’épicerie pour la semaine tout en étant fidèle aux normes de qualité 
recherchées par les gens soucieux de faire leur part pour la survie de la planète et 
leur santé. 

L’esprit de l’entreprise veut répondre aux besoins et servir la communauté de 
Prévost et des communautés environnantes, et même devenir un lieu de rencon-
tre des citoyens. En hiver, les produits locaux de la ferme sont limités mais des 
démarches sont en cours pour profiter de l’abondance des producteurs à l’été, 
toujours les premiers à faire partie de leurs fournisseurs. Maintenant ouverte 
depuis près de trois mois, l’épicerie vous accueille dans un espace bien rangé et 
donne accès à des produits en vrac facilement accessibles où la propreté et la fraî-
cheur sont la fierté de la maison. Déjà, des habitués font partie de la clientèle et, 
si on s’arrête par curiosité, on trouve toujours un petit quelque chose et surtout 
on réalise qu’il y a une autre façon de s’approvisionner si on veut faire sa part 
pour sauver la planète ! Les propriétaires sont conscientes qu’on ne peut deman-
der aux familles de changer toutes leurs habitudes du jour au lendemain, mais 
elles sont toujours disponibles pour conseiller et informer. Le changement ça 
prend du temps…mais elles sont là pour longtemps ! 

Une visite à l’Épicerie le Pont Vert vous permet de découvrir et d’apprécier la 
richesse des producteurs et fabricants qui nous entourent : le lait des trois Vallées 
de Mont-Laurier, le Miel de la Garde, les fromages de la Fromagerie de la Table 
Ronde, le pain de Deux Gars dans l’Pétrin, … et si vous oubliez vos contenants, 
ils ont tout ce qu’il faut, tout pour éviter les matières plastiques le plus possible ! 
C’est dans la saine alimentation et le mieux être que nous pouvons laisser le plus 
important des héritages : une planète où il fait bon vivre.

PERSONNALITÉS DU MOIS

Marie-Maude Goyer et Érika Roy, 
copropriétaires 

Épicerie Le Pont Vert

Du nouveau sur la 117!

Deuxième rang !

La Commission scolaire de la Rivière-du-Nord se démarque ! – Selon 
une étude de l’Institut Fraser, à partir des résultats aux examens provin-
ciaux, effectués sur soixante-neuf commissions scolaires francophones et 
anglophones, la CSRDN se classe au deuxième rang pour la deuxième 
année consécutive, nous a confirmé  Nadyne Brochu, conseillère en com-
munication de la CSRDN. Les pratiques pédagogiques visent à offrir les 
meilleures chances de succès aux élèves par la culture de l’amélioration 

continue. 30 000 élèves étaient inscrits à la rentrée scolaire l’automne dernier, répartis dans 52 
écoles primaires et secondaires, trois centres de formation professionnelle et un centre de forma-
tion générale aux adultes. Félicitations à tous ceux et celles qui participent à cette belle réussite, un 
point marquant pour l’avenir de notre société. Chers élèves, vous êtes entre bonnes mains ! Et 
vivement l’école secondaire de Prévost !

L’étude des avocats Guérin, Lavallée, Taillon est déménagée au 
228, rue de Martigny ouest, à Saint-Jérôme. Me Benoit Guérin se 
spécialise en droit civil et commercial, droit des affaires, assu-
rances et responsabilité.   

Pour information : 450 431-5061

Pour en savoir plus : 
3020, boulevard du Curé-Labelle, Prévost • 450 335-9110

Récent déménagement

Un autre don de 1000 $ au Club Optimiste ! 
L’Équipe Saint-Amour finit bien l’année, car un autre chèque de 1000$ a été remis au Club 
Optimiste le 12 décembre dernier, lors de leur cocktail des Fêtes. Ce geste collectif cumule les 
100$ provenant de chacune des ventes effectuées par les courtiers. Félicitations à l’Équipe 
Saint-Amour pour leur implication dans la communauté.

Don pour le Club Optimiste

Espaces pour bureaux ou boutiques – Un nouveau propritétaire a récemment fait l’acquisi-
tion du Dollard du Nord sur la 117, face au IGA. Des améliorations structurales extérieures et 
intérieures sont prévues. Trois locaux de 1 878 pi2 sont disponibles pour bureaux, boutiques 
ou tout autre commerce pouvant répondre aux besoins de notre 
communauté. 

Pour information 450 987-2210.

COUPS de       de janvier



                                                                                                              Le Journal des citoyens — 23 janvier 2020 23

CHRONIQUE 
VÉTÉRINAIRE 

L'usage de cannabis chez 
nos animaux domestiques 

à des fins médicales 
Avec la légalisation récente de cette drogue 
et l'accessibilité nouvelle pour s'en procurer 
sur le web et dans les commerces, il arrive 
de plus en plus fréquemment que je me 
fasse demander par les propriétaires si son 
usage serait approprié pour aider la condi-
tion de leur animal. Au-delà du question-
nement à savoir si elle est pertinente dans 
le cadre d'une condition pathologique, 
d'autres interrogations devraient mériter 
notre attention. Nous allons répondre à ces 
questions grâce aux données actuelles que 
nous possédons.  
En connaissons-nous suffisamment 
sur son profil métabolique ? – Nous 
savons que les cannabinoïdes sont des 
substances qui peuvent être produites par 
notre corps, qui peuvent découler de cer-
taines plantes ou être synthétisées. Nous 
avons deux principaux récepteurs (CB1 et 
CB2) présents dans de nombreux tissus du 
corps (système nerveux, foie, reins, pou-
mons, gonades, système immunitaire, sys-
tème digestif, articulations) qui permettent 
que l'action de ces substances se concrétise. 
Mais quelles sont ces substances ? Nous sa-
vons que la plante de cannabis contient 
plus de 500 composés dont le fameux THC 
recherché pour ses effets psychotropes et 
le CBD qui nous intéresse particulièrement 
pour ses effets antalgiques. Mais au-delà de 
ceux-là, d'autres molécules sont aussi pré-
sentes (flavonoïdes, terpène, chanvre, 
acides gras) et certaines ayant un certain 
intérêt bénéfique dans la gestion de la dou-
leur. D'autres sont malheureusement 
toxiques chez le chien (nabilone). Devrions-
nous utiliser un produit purifié ou com-
biné ? Dans quelle proportion ou ratio ? À 
ce jour, personne ne le sait encore.  
Agit-elle en interaction avec d'au-
tres drogues ? – Les cannabinoïdes uti-
lisent les mêmes enzymes hépatiques que 
certains médicaments pour être métaboli-
sés. En conséquence, il est logique de croire 
que des interactions médicamenteuses 
peuvent exister et donc la sécurité est de 
mise pour leur usage simultané avec d'au-
tres drogues.  

Peut-elle être une option théra-
peutique adéquate et appuyée 
scientifiquement par des études sé-
rieuses ? – Les études scientifiques vala-
bles sont peu nombreuses à ce jour. Les 
Universités de Cornell et du Colorado ont 
entrepris divers projets dans les dernières 
années pour les utiliser chez les chiens ar-
throsiques et chez les épileptiques réfrac-
taires. Les résultats semblent prometteurs. 
L'Australie s'intéresse aussi à ses effets dans 
l'évolution de certains cancers, des douleurs 
oculaires chroniques tels que le glaucome 
et aussi dans la gestion des troubles de 
comportement anxiogènes.  

Avons-nous le pouvoir légal de la 
prescrire, nous vétérinaires généra-
listes et devrions-nous la recom-
mander ? – À ce moment-ci, la réponse 
est non. Il n'y a aucun produit homologué 
présentement par Santé Canada pour les 
animaux. Les études cliniques quant à ses 
effets et son innocuité manquent. Les vé-
térinaires ne sont pas inclus dans la loi ac-
tuelle sur l'accès médical au cannabis, la 
prescription en est donc illégale. Le marché 
est non réglementé; qu'en est-il de la pu-
reté ? Des analyses physico-chimiques du 
produit vendu ? De la clarté de l'étique-
tage ? De l'assurance d'aucun contaminant ?  

Cette drogue est-elle sécuritaire 
chez l'animal ? – Dans l'absolu, face à 
un produit inconnu dont nous ne connais-
sons pas les répercussions complètes sur 
l'animal, l'usage de la posologie la plus 
basse devrait être de mise. Si après discus-
sion avec votre vétérinaire et en connais-
sance des risques possibles vous souhaitez 
tout de même essayer ce produit, sachez 
que la sécurité est toujours à préconiser. Les 
décès reliés à l'usage du cannabis sont heu-
reusement rares, mais de nombreux cas 
d'intoxications sont rapportés depuis la lé-
galisation. En fait, c'est la 3e cause d'intoxi-
cation présentée en centre vétérinaire 
d’urgence.  
Dre Valérie Desjardins, m.v.

CHRONIQUE

E

L’autonomie à son meilleur
Venez nous rendre visite, pour un rendez-vous: 450-224-4315

Sabet Awad
propriétaire

872, De la Station, Prévost, Qc J0R 1T0 Télec.: (450) 224-7515

Résidence
pour personnes retraitées

C’est la nouvelle année, par 
conséquent je prends de bonnes 
décisions. Voilà, dans les futures 
chroniques, je vais pratiquer les 
accords toltèques sur vous. Vous 
savez ce code de conduite capable 
de transformer rapidement notre 
vie. Pas que je veuille transformer la 
mienne, elle va plutôt bien, mais 
me semble que la vie du monde, 
elle, est en danger. 

Pas que je m’ennuie dans mon 
existence, mais me semble que je 
pourrais aspirer à davantage de 
liberté, de vrais bonheurs en vous 
faisant découvrir le monde fasci-
nant de la Connaissance véritable et 
incarnée. C’est ma mission de l’an-
née : vous domestiquer. Après tout, 
ne dominons-nous pas l’internet, 

nous autres les chats, je peux bien 
dompter le Journal des citoyens et 
ses lecteurs ! 

D’abord, j’ai décidé d’avoir une 
parole féline impeccable. Vous le 
savez si vous avez déjà lu mes précé-
dentes chroniques, ce qui m’im-
porte c’est la relation que vous – 
humains – établissez avec nous – 
chats (mais bon ça vaut aussi pour 
les chiens). Je veux vous dire qu’une 
bonne partie de l’éducation que 
vous avez reçue et les structures 
même de la société dans laquelle 
vous vivez reposent sur la peur des 
punitions ou de ne pas être 
reconnu. Et ces deux manques se 
répercutent directement sur nous. 
Pensez-y, si vous êtes frustrés en 
rentrant à la maison, et que je 
miaule parce qu’à juste titre j’at-
tends mon pâté, vous allez amalga-
mer le tout et me crier dessus ou à 
tout le moins être plus réactif. Ne 
me dites pas que c’est faux, nous 
nous réunissons dans notre frater-

nelle des chats et c’est le constat 
auquel nous parvenons. Notez que 
cela ne veut pas dire que vous êtes 
un mauvais gardien (c'est le côté ne 
pas prendre personnellement les 
choses des accords toltèques), mais 
plutôt que vous n’avez pas compris 
un truc : trop souvent, quand l'ani-
mal fait ou ne fait pas ce que vous 
voulez (comme dans mon exemple : 
stopper les miaulements), vous 
tombez tout de suite dans les sup-
positions (ça c'est le 3e accord : « ne 
fais pas de suppositions ») du style 
« mon chat le fait exprès, il me 
niaise ».  

Or, si vous étiez minimalement 
sceptique (c’est une partie du 5e 
accord – oui, oui il y a bel et bien 
cinq accords !) vous auriez ouvert 
vos oreilles (l’autre morceau du 5e 
accord qui édicte « apprenez à écou-
ter ») et votre cœur pour apprendre 
à écouter et à observer. Si vous aviez 
le courage d’exprimer vos vrais 
besoins, vous pourriez dire « mon 

chat est heureux de me revoir et il 
veut que je prenne soin de lui ». Ce 
qui est parfaitement exact. Il est 
fondamental pour moi de recevoir 
mon super pâté quand ma gar-
dienne rentre. Si elle m’ignore parce 
qu’elle a été pognée plusieurs heures 
dans le trafic sur la 15, elle ne fait 
que pelleter sur moi ses propres 
frustrations. Et les humains sont 
des pros de ce type de comporte-
ment. Je le sais, on s’en parle entre 
nous. 

En 2020, j’aimerais que cette 
chronique fasse de son mieux (ça 
c’est le 4e accord), qui dit « pour 
développer cette intelligence rela-
tionnelle de vous avec nous ». Vous 
serez convié à vous auto-coacher. 
C’est-à-dire à vous concentrer sur 
ce que vous dites et ce que vous 
dites à votre animal. Puis, à modi-
fier votre discours, vos mots, donc 
votre pensée, votre façon d’être. 
C’est comme un jeu ! Mais c’est moi 
Halo le chat qui tire les ficelles.

Mes résolutions 2020

LA CHRONIQUE 
d’Halo

Sandra Friedrich

halo@journaldescitoyens.ca

Les cyclistes ont rendez vous à 
11 h au Chantecler pour essayer 
les vélos des partenaires de l’événe-
ment. Une chance unique de rou-
ler sur des modèles exclusifs et 
hyper performants !     

À compter de 17 h, les partici-
pants sont conviés à la Place des 
citoyens de Sainte Adèle pour une 
soirée festive, agrémentée d’un DJ, 
animation, prix de présence, une 
première consommation offerte 
par la Microbrasserie Shawbridge 
et des bouchées gastronomiques 
concoctées par le restaurant Recto 

Verso. De plus, les participants 
courent la chance de gagner un 
fatbike Garneau ! Les billets, au 
coût de 50 $, sont en vente sur 
lepointdevente.com. Les places 
sont limitées et il est nécessaire de 
se procurer son billet avant l’évé-
nement. 

Campagne de socio 
financement  
Vous voulez faire une contribu-
tion, mais le fatbike n’est pas votre 
tasse de thé ? Participez à la cam-
pagne GoFundMe, qui a jusqu’à 
présent permis de recueillir plus de 

120 000 $. Vous pouvez faire un 
don par chèque à l’ordre de 
Plein Air Sainte Adèle, par la poste 
au PASA, 1381, boul. de 

Sainte Adèle, Sainte-Adèle, J8B 
1A3, en personne au Service des 
loisirs de la Ville de Sainte Adèle 
ou Via la plateforme de don en 
ligne www.gofundme.com/ 
f/parc du mont loupgarou. 

Pourquoi s’impliquer? 
Le projet de parc du Mont 
Loup Garou, c’est la volonté de 
créer, à Sainte Adèle, un paradis 
du plein air et de la nature de plus 
de 788 acres. La création du parc 
permettra de préserver le patri-
moine naturel et de laisser un héri-
tage aux générations futures. 90 % 
des sentiers de Sainte-Adèle étant 
situés en terrain privé, des por-
tions en sont sans cesse perdues.

Parc du Mont-Loup-Garou 

Levée de fonds
Émilie Corbeil 

Le 1er février prochain, les amateurs de fatbike pour-
ront participer à une journée démo de vélos à la fine 
pointe, suivie d’une soirée festive à la Place des citoyens 
au profit du parc du Mont Loup Garou.



OUVERT
Lundi au vendredi de 9h à 21h450 432-4252

16600, Montée Guénette, Mirabelwww.hyundaistjerome.com

hyundaicanada.com
*Offres de location sur approbation du crédit des Services financiers Hyundai pour les nouveaux modèles en stock : Kona 2020 2,0 L Essential à traction avant / Tucson 2020 2,0L Essential à traction avant / Santa Fe 2020 2,4L Essential à traction avant à un taux annuel de 2,99 % / 1,99 % / 1,99 %. Obligation totale de 14 245 $ / 16 616 $ / 21 959 $. 208 / 208 / 261 versements hebdomadaires de 60 $ / 70 $ / 75 $ pendant 48 / 48 / 60 mois sur contrat de location à montant fixe. Acompte de 1 695 $ / 1 995 $ / 2 395 $ et paiement de la première mensualité requis. L’offre ne peut pas être
transférée ni cédée. Aucun échange de véhicule requis. Bail sur 16 000 km par an; 12 ¢ par kilomètre excédentaire. L’offre de location inclut les frais de livraison et de destination de 1 810 $ / 1 810 $ / 1 910 $ ainsi que les frais de 115 $ (taxe de 15 $ sur les pneus et taxe de 100 $ sur le climatiseur sur les modèles dotés d’un climatiseur). Frais d’enregistrement, d’assurance, du RDPRM et taxes applicables en sus. ‡Prix au comptant de 23 374 $ / 28 174 $ / 31 474 $ disponible pour les modèles Kona 2020 2,0 L Essential à traction avant / Tucson 2020 2,0L Essential à traction avant / Santa
Fe 2020 2,4L Essential à traction avant neufs en stock. Frais de 115 $ (taxe de 15 $ sur les pneus et taxe de 100 $ sur le climatiseur) et frais de livraison et de destination de 1 810 $ / 1 810 $ / 1 910 $ inclus. Frais d’administration du concessionnaire, d’enregistrement, d’assurance, du RDPRM (maximum 76 $) et taxes applicables en sus. ▼Offre de traction intégrale sans frais : à l’achat ou à la location d’un nouveau Kona 2020 / Tucson 2020 / Santa Fe 2020, vous aurez droit à un crédit de 2 000 $ / 2 000 $ / 2 000 $ du fabricant au concessionnaire pour l’achat au comptant, à la location
ou à l’achat avec financement à taux intelligent (taux non promotionnel). Le crédit de 2 000 $ du fabricant au concessionnaire est équivalent à l’offre de traction intégrale sans frais. La valeur estimative de la traction intégrale par le fabricant pour le Kona 2020 / Tucson 2020 / Santa Fe 2020 est de 2 000 $ / 2 000 $ / 2 000 $. Le crédit du fabricant au concessionnaire s’applique avant les taxes. Cette offre ne peut être combinée ou utilisée en conjonction avec toute autre offre de crédit. L’offre ne peut être transférée ni cédée. Aucun échange de véhicule requis. Détails en concession. ^Le report
de paiements (0 paiement) pour 90 jours est disponible sur les offres promotionnelles de financement à l’achat de tous les modèles Hyundai 2019 / 2020 en stock restants. L’offre de report des paiements s’applique aux offres promotionnelles de financement sur approbation du crédit. Si l’offre de report des paiements est sélectionnée, la durée originelle du bail sera prolongée de deux mois (60 jours). Hyundai Auto Canada Corp. paiera les intérêts durant les deux premiers mois (60 jours) du contrat de financement, après quoi l’acheteur paiera le principal et les intérêts dus en versements
égaux pour la durée restante du contrat. Les paiements d’un contrat de financement sont effectués à terme échu. ^^Pour tout contrat de financement payable sur une base hebdomadaire ou bimensuelle, l’acheteur qui sélectionne l’offre de report des paiements pourrait devoir effectuer son premier paiement hebdomadaire ou bimensuel avant la fin de la période 90 jours suivant l’achat, selon la date de l’achat. Les acomptes ne font pas partie de l’offre de report des paiements; ils sont exigibles à la date de signature du contrat. Hyundai Auto Canada Corp. se réserve le droit de modifier cette
offre ou d’y mettre fin, en tout ou en partie, à tout moment, sans avis préalable. Des conditions et limites supplémentaires s’appliquent. Consultez votre concessionnaire pour plus de détails. *^‡▼Offres d’une durée limitée pouvant être modifiées ou annulées sans avis préalable. Couleur du véhicule sous réserve de sa disponibilité. Les frais de livraison et de destination comprennent les frais de transport et de préparation et un réservoir plein de carburant. Le concessionnaire peut vendre à prix moindre. Les stocks sont limités. Le concessionnaire pourrait devoir commander le véhicule.
Cette offre ne peut être combinée ou utilisée en conjonction avec toute autre offre disponible. L’offre ne peut être transférée ni cédée. Aucun échange de véhicule requis. Visitez www.hyundaicanada.com ou un concessionnaire pour tous les détails. MC/MDLes noms, logos, noms de produits, noms des caractéristiques, images et slogans Hyundai sont des marques de commerce appartenant à (ou utilisées sous licence par) Hyundai Auto Canada Corp. Toutes les autres marques sont la propriété de leurs détenteurs respectifs. Pour plus de détails et connaître les modalités et conditions, visitez
hyundaicanada. com/optim-achat ou rendez-vous chez votre concessionnaire. ††La garantie globale limitée de Hyundai couvre la plupart des pièces du véhicule contre les défauts de fabrication, sous réserve du respect des conditions normales d’utilisation et d’entretien. ∇Android AutoMC est compatible avec les téléphones Android qui fonctionnent avec le système d’exploitation Android Lollipop ou une version plus récente. Il se peut qu’Android Auto ne fonctionne pas avec certains appareils et qu’il ne soit pas disponible dans certains pays et certaines régions. Des applications
supplémentaires pourraient être requises. Visitez  www.android.com pour plus de détails et connaître les limites. Android et Android Auto sont des marques de commerce de Google Inc. ∇∇Apple CarPlayMC fonctionne avec les iPhone 5s, iPhone 5c, iPhone 5 et les modèles plus récents qui fonctionnent avec la plus récente version de iOS 7 et les versions ultérieures. Il se peut que Apple CarPlayMC ne fonctionne pas avec certains appareils et qu’il ne soit pas disponible dans certains pays et certaines régions. Visitez www.apple.com pour de plus amples renseignements et connaître les
limites applicables. Apple, Apple CarPlay et iPod sont des marques de commerce de Apple Inc.
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Marché IGA Famille Piché
2635, boul. du Curé-Labelle - Prévost

450-224-4575

À la découverte
DES FONDUES

Trouvez tout ce qu’il
vous faut pour vos
fondues chez IGA !

Gammes de vins
exclusives à IGA

Vaste sélection
de fromages fi ns
d'ici et d'ailleurs

Grande variété de
viandes à fondue


